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INTRODUCTION 
 

La ligne de base (LB) a permis de mesurer les indicateurs tels qu’ils avaient été définis lors de 

la reformulation de la logique d’intervention suite à l’analyse des résultats du diagnostic 

préliminaire. Le niveau-cible de ces indicateurs de base a été précisé après l’exercice de 

mesure de la LB. 

Par ailleurs, un nombre important de ces indicateurs, de par leur nature, était au niveau « 0 » 

au démarrage du programme. L’équipe n’a mesuré que ceux dont le niveau était non nul et/ou 

dont les données n’étaient pas disponibles. La mesure a été effectuée à l’aide d’un ensemble 

d’outils (questionnaires) figurant en Annexe. 

Le tableau suivant rappelle les objectifs et les résultats du programme et indique quels ont été 

les différents indicateurs mesurés et quels sont ceux dont le niveau de départ a été considéré 

comme nul :  

 

Tableau 1 : Indicateurs de base 

Objectifs Résultats  Indicateurs de base(IB) Valeur 

des IB  
Outil 

de 

mesure 

O.S.1. Favoriser 

la participation 

par la 

concertation et 

l'implication des 

différents 

acteurs dans la 

gestion des 

affaires locales. 

R.1.1. Les 

nouvelles 

dispositions 

constitutionnelles 

et législatives en 

matière de 

démocratie 

participative, et 

les concepts de 

celle-ci sont 

connus et 

contribuent à 

l'amélioration de 

la communication 

entre les acteurs 

locaux. 

IOV1.1.1. Niveau de 

sensibilisation de la 

population par rapport aux 

dispositions relatives aux 

thématiques de la 

participation 

démocratique, égalité et 

jeunesse.  

0 NC
1
 

 IOV1.1.2. Nombre et type 

d’acteurs locaux par 

province qui connaissent 

les concepts et nouvelles 

dispositions  

AM
2
 Outil 1 

 IOV1.1.3. Niveau de 

satisfaction des acteurs par 

rapport à la 

communication et au 

dialogue entre les types 

d'acteurs. 

AM Outil 2 

R.1.2. Les 

capacités des 

IOV1.2.1.Nombre 

d'initiatives développées 

0 NC 

                                                           

1
 NC : Non concerné par la mesure 

2
 AM : A mesurer 



4 

 

acteurs locaux en 

matière la 

démocratie 

participative sont 

améliorées et  les 

mécanismes 

locaux existants et 

les bonnes 

pratiques sont 

reproduites 

au niveau local respectant 

les principes de la 

démocratie  participative. 

IOV1.2.2. Pourcentage des 

communes ayant reproduit 

les bonnes pratiques 

identifiées. 

0 NC 

IOV1.2.3.Type de bonnes 

pratiques reproduites  
0 NC 

IOV1.2.4. Nombre de 

mécanismes participatifs 

mis en place dans les 

communes au cours du 

programme. 

0 NC 

O.S.2. 

Promouvoir 

l’égalité 

hommes-

femmes dans les 

sphères 

publique et 

privée au niveau 

local et national 

R.2.1. Le niveau 

de  prédisposition 

de la population 

au respect de 

l’égalité H-F est 

amélioré grâce à 

des initiatives de 

sensibilisation 

(artistiques, 

culturelles,...), de 

masculinité 

positive 

IOV.2.1.1. Nombre 

d’agents de masculinité 

positive identifiés et 

renforcés 

0 NC 

IOV.2.1.2. Niveau de 

connaissances des agents 

de masculinités positives. 

AM Outil 8 

IOV2.1.3. Nombre de 

meilleures pratiques et 

expériences pour la 

promotion de l’égalité à 

travers la masculinité 

positive qui sont 

documentées, capitalisées 

et publiées.            

0 NC 

IOV2.1.4. Perception du 

niveau de sensibilisation 

de la population à l’égalité 

H-F dans chaque 

Commune. 

AM Outil 3 

R.2.2.Les 

capacités des 

femmes 

intéressées par la 

participation 

politique sont 

renforcées et les 

IOV.2.2.1. Niveau de 

connaissances des femmes  

intéressées par la 

participation politique 

bénéficiaires 

AM Outil 4 

 

IOV.2.2.2. Niveau de 

AM Outil 6 

Juan García
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Commissions de 

Parité et d’Egalité 

des Chances 

(CPEC) des 

Communes 

ciblées sont 

sensibilisées et 

accompagnées 

dans leur mission. 

connaissances des CPEC 

bénéficiaires  

 IOV.2.2.3. Nombre de 

plans d'action (PA) de la 

parité et l’égalité des 

chances (H/F) réalisés et 

présentés par les CPEC 

bénéficiaires devant leur 

Conseil communal, et 

nombre de PA 

accompagnés 

0 NC 

O.S.3. Améliorer 

les conditions de 

participation de 

la jeunesse à la 

gestion des 

affaires locales. 

R.3.1. Les 

capacités 

d'organisation 

formelle ou 

informelle des 

jeunes sont 

renforcées 

IOV.3.1.1. Nombre et 

niveau de connaissance 

des jeunes formés dans le 

domaine de l’organisation 

AM Outil 9 

IOV.3.1.2. Niveau de 

connaissance des 

associations de jeunes des 

outils de participation et 

de plaidoyer 

AM Outil 

12 

IOV.3.1.3. Perception des 

jeunes formés sur 

l'évolution de leurs life 

skills 

AM 
Outil 

11 

R.3.2.Des 

mécanismes de 

participation et de 

dialogue avec les 

institutions 

locales sont mis 

en place 

IOV.3.2.1. Pourcentage des 

institutions locales et 

nationales concernées qui 

participent à des espaces 

de dialogue, de 

communication et de 

participation avec les 

jeunes.            

0 NC 

IOV.3.2.2. Niveau de 

satisfaction des jeunes 

quant à l'information 

communiquée (par 

institution) 

AM Outil 

10 

IOV.3.2.3. Nombre de 

jeunes participant dans le 

forum de jeunes. 

0 NC 

 

IOV 3.2.4. Nombre de 

0 NC 
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propositions faites par les 

organisations de jeunes 

appuyées par le 

programme, retenues par 

les institutions locales ou 

nationales  

O.S.4. Améliorer 

et renforcer la 

capacité 

d´incidence et 

de plaidoyer des 

organisations de 

la société civile 

pour être une 

force de 

proposition et 

de promotion de 

la démocratie 

participative au 

niveau local, 

national et 

international 

R.4.1. Les  OSC  

dans les zones 

d´intervention  

mettent en place 

des actions 

d´incidence et de 

plaidoyer  par 

rapport à la 

démocratie 

participative, à 

l´égalité H/F et au 

rôle de la 

jeunesse 

IOV.4.1.1. Réalisation et 

diffusion d’une étude  

d´évaluation sur  

l'application pratique des 

dispositions 

constitutionnelles et 

législatives en matière de 

démocratie participative, 

en particulier celles 

concernant l'égalité 

hommes-femmes et la 

participation de la 

jeunesse.  

0 NC 

IOV.4.1.2. Nombre 

d’organisations qui 

bénéficient d'une 

formation de formateur 

sur les outils de 

d'incidence et de plaidoyer 

et la dupliquent dans les 

trois provinces  

0 NC 

 IOV.4.1.3. Nombre 

d’actions de plaidoyer 

appuyées par le 

programme qui sont 

organisées dans chaque 

province  

0 NC 

R.4.2. Les 

dynamiques et 

mécanismes de 

plaidoyer et 

d'incidence  

locaux 

interagissent avec 

les dynamiques 

nationales 

IOV.4.2.1. Nombre de 

dynamiques locales 

appuyée par le programme 

qui s'insèrent dans une 

dynamique nationale.    

0 NC 

IOV.4.2.2. Nombre 

d’actions de plaidoyer 

appuyée par le programme 

réalisée conjointement 

entre le local et le national  

0 NC 
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IOV.4.2.3. Nombre de 

documents de proposition 

(mémorandums) de la 

société civile appuyés par 

le programme présentés 

aux décideurs en relation 

avec les thématiques. 

0 NC 

 

Par ailleurs, deux indicateurs supplémentaires ont été mesurés. Il s’agit : 

- du niveau de sensibilisation des conseils communaux à la participation politique des 

femmes (outil 5) 

- du niveau de sensibilisation des conseils communaux au rôle et à l’importance des CPEC 

(outil 7). 

Ils seront présentés à la fin du rapport. La mesure de ces indicateurs a été insatisfaisante car 

seul un nombre très réduit d’élus communaux (nul dans certaines provinces) ont pu être 

mobilisés. Cette situation laisse à penser que la participation des élus aux activités du 

programme sera un défi et qu’un soin particulier devra être donné à cette mobilisation, en 

raison de l’importance de leur rôle dans un programme visant à améliorer la gouvernance 

locale.  

 

Ce rapport détaille uniquement les indicateurs ayant été mesurés lors de l’exercice de la ligne 

de base. Ceux ne figurant pas ici ont un niveau de « 0 » au démarrage du programme.   

LIMITES DE LA METHODOLOGIE 
 

Dans l’ensemble, le temps particulièrement court imparti à la mission – d’autant que son 

calendrier de réalisation a coïncidé avec des jours fériés - ainsi que les limites du budget ont 

constitué une contrainte forte pour réaliser le plein potentiel de la méthodologie utilisée.  

La méthodologie de la ligne de base utilisée ne permet que de dégager des lignes générales 

et non d’évaluer précisément les indicateurs. En effet, les groupes auprès desquels la mesure 

a été faite, bien qu’étant dans une certaine mesure sociologiquement représentatifs, restent 

de très petite taille (6 à 15 personnes dans la plupart des cas), en raison notamment des 

contraintes de coût de la mission, mais aussi de la difficulté de mobilisation des différents 

groupes cibles par le consortium chargé du programme. A cela s’ajoute le fait que dans de 

nombreux cas, le profil des participants établi par les experts n’a pas été entièrement 

respecté.  

Les chiffres donnés dans la partie consacrée à la ligne de base doivent donc être pris avec 

prudence. Les informations fiables collectées de cette façon sont exclusivement qualitatives. 

Cependant, d’une façon générale, la méthodologie de la ligne de base a permis de proposer 

une photographie assez exacte – bien qu’assez peu précise - de la situation en début de 

programme.   
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OBJECTIF SPECIFIQUE 1 : Favoriser la participation par la 

concertation et l'implication des différents acteurs dans la 

gestion des affaires locales. 

RESULTAT 1.1. : LES NOUVELLES DISPOSITIONS CONSTITUTIONNELLES ET 

LEGISLATIVES EN MATIERE DE DEMOCRATIE PARTICIPATIVE, ET LES CONCEPTS 

DE CELLE-CI SONT CONNUS ET CONTRIBUENT A L'AMELIORATION DE LA 

COMMUNICATION ENTRE LES ACTEURS LOCAUX. 

IOV1.1.2. Niveau de connaissance des différents acteurs locaux des concepts et 

nouvelles dispositions constitutionnelles en législatives en matière de démocratie 

participative (Outil 1) 

 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de connaissances par 

rapport au concept et nouvelles dispositions constitutionnelles et législatives en matière de 

démocratie participative selon l’échelle de notation suivante (score arrondi à l’entier le plus 

proche) : 

Note 
moyenne 

0 1 2 3 4 5 

interprétation Aucune 

connaissance 

Très faibles 

connaissances 

Faibles 

connaissances 

Niveau moyen Bonnes 

connaissances 

Très bonnes 

connaissances 

 

L’échantillon proposé pour mesurer cet indicateur est représenté par différents types d’acteurs 

locaux dont au moins 30% de femmes et 30% du milieu rural. Cependant, comme on le verra, 

ces critères n’ont pas toujours pu être respectés/vérifiés. 

 

a. LARACHE 

A Larache, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 10 personnes, dont le profil se 

présente ainsi :  

 

  

50%50%

Acteurs

Coll. Locales

Associations

40%

60%

Sexe

Homme

Femme
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Le groupe de mesure de cet indicateur dans la province de Larache est constitué en grande partie 

de femmes (60 %) ayant un niveau d’éducation supérieur et issues du milieu urbain. Les critères 

préétablis ont été en partie assurés du moment que l’on note l’absence des autres acteurs 

locaux, notamment les services techniques (administrations publiques), les citoyens et le secteur 

économique. 

 

Le score obtenu à Larache est de l’ordre de 3,30, ce qui correspond à un niveau de connaissance 

moyen. 

La comparaison des notes obtenues selon le sexe fait apparaitre une divergence entre les niveaux 

constatés chez les femmes et les hommes. En effet, celui des femmes paraît nettement supérieur 

à celui des hommes. 

 

  Score moyen Niveau 

Femmes 4 Bonnes connaissances 

Hommes 2,25 Faibles connaissances 

 

Par ailleurs, les associations locales semblent avoir un meilleur niveau de connaissances que les 

collectivités locales au niveau de la province de Larache.  

 Score moyen Niveau 

Collectivités locales 2,6 Faibles connaissances 

Associations 4 Bonnes connaissances 

 

b. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 16 personnes, dont le profil se 

présente comme suit :  

 

40%

60%

Milieu

Rural

Urbain

10%

30%

60%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université



10 

 

 

 

Pour Al Hoceima, le groupe de mesure de cet indicateur est constitué en grande partie des 

hommes ayant un niveau d’éducation supérieur et issus du milieu associatif. L’analyse des profils 

des participants aux ateliers montre que les critères préétablis sont conformes. 

 

Le score obtenu à Larache est de l’ordre de 3,93 (Arrondi à 4), légèrement supérieur à ceux 

enregistré dans les autres provinces. Ce qui représente un bon niveau de connaissance en 

référence à l’échelle de notation préétablie. 

La comparaison des notes obtenues selon le sexe fait apparaitre une légère différence entre les 

hommes et les femmes. En effet, les hommes obtiennent un score légèrement supérieur à celui 

des femmes. 

  Score moyen Niveau 

Femmes 3,66 Niveau moyen 

Hommes 4 Bonnes connaissances 

 

Par ailleurs, le score obtenu par type d’acteur montre que le niveau de connaissances est 

relativement homogène sauf pour les associations où un niveau moyen a été constaté. 

 

 Score moyen Niveau 

Collectivités locales 4,5 Bonnes connaissances 

Associations 3,77 Niveau moyen 

Administrations publiques 4,5 Bonnes connaissances 

 

31%

56%

13%

Acteurs

Coll. Locales

Associations

Adm.

Publiques

81%

19%

Sexe

Homme

Femme

54%

46%

Milieu

Rural

Urbain

6%
6%

88%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université
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c. OUJDA 

A Oujda, l’indicateur a été mesuré sur un groupe de 15 personnes, dont le profil se présente 

comme suit :  

 

 

 

La lecture des graphiques ci-dessus fait ressortir qu’une majorité du groupe de mesure de cet 

indicateur est de sexe féminin, issus du milieu urbain et ayant un niveau d’éducation supérieur. 

Toutefois, la représentation de personnes issues du milieu rural est très faible par rapport à la 

proportion prévue. 

Les résultats issus de cet exercice montrent que le niveau de connaissances dans la province 

d’Oujda est moyen. Ce qui confirme le constat effectué lors du diagnostic préliminaire. En effet 

la note moyenne obtenue est de l’ordre de 3,40 ce qui représente un niveau moyen selon 

l’échelle de notation préétablie. 

La comparaison des notes obtenues selon le sexe fait apparaitre une légère importance chez les 

femmes. Mais cette importance reste sans incidence puisque le niveau de connaissance chez les 

deux sexes et considérée, selon l’échelle de notation comme étant moyen. 

  Score moyen Niveau 

Femmes 3,5 Niveau moyen 

Hommes 3 Niveau moyen 

 

 

Par ailleurs, le score moyen obtenu en fonction des types d’acteurs répondants fait ressortir une 

certaine divergence qui place les collectivités locales à un niveau supérieur de connaissances 

34%

13%
20%

33%

Acteurs

Adm. Publiques

Coll. Locales

Citoyens

Associations

29%

71%

Sexe

Homme

Femme

7%

93%

Milieu

Rural

Urbain

7%

7%

7%

79%

Niveau d'éducation

Ecole

primaire

Collège

Lycée

Université
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(Bonnes connaissances) par rapport aux autres acteurs dont les scores présentent un niveau 

moyen. 

 Score moyen Niveau 

Administrations publiques 3,4 Niveau moyen 

Collectivités locales 4,5 Bonnes connaissances 

Associations 3 Niveau moyen 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

Le tableau ci-après résumant les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque 

province montrent que Larache est la province dans laquelle le niveau de connaissances par 

rapport au concept et nouvelles disposition constitutionnelles et légilatives en matière de 

démocratie participative est le plus faible. Ce résultat est toutefois à nuancer dans la mesure où 

les répondants de Larache ont un niveau d’éducation bien plus faible que dans les autres 

provinces. La province d’Al Hoceima, qui obtient le score le plus élevé, pourra jouer un rôle 

dynamisant auprès des autres provinces lors d’échanges d’expérience.  

province Score  Niveau de connaissance par 

rapport au concept et nouvelles 

dispositions constitutionnelles 

et législatives en matière de 

démocratie participative 

Oujda 
3,40 Niveau moyen 

Larache 
3,30 Niveau moyen 

Al Hoceima 
3,93 (arrondi à 4) Bonnes connaissances 

 

Le niveau de connaissance des concepts et nouvelles dispositions constitutionelles et 

législatives en matière de démocratie participative, décomposé par type d’acteurs, et par 

province, apparaît comme suit :  

 Larache Al Hoceima Oujda 

Collectivités locales 

Faibles 

connaissances 

Bonnes 

connaissances 

Bonnes 

connaissances 

Associations 

Bonnes 

connaissances Niveau moyen Niveau moyen 

Administrations 

publiques - 

Bonnes 

connaissances Niveau moyen 

 

Le faible niveau constaté chez les collectivités locales à Larache, et le moindre niveau des 

associations dans les autres provinces, est à prendre en considération car ce type de 

connaissances constitue une condition incontournable pour la mise en place d’une bonne 

gouvernance locale. Mais dans l’ensemble, les scores obtenus sont relativement corrects au 

regard de la nouveauté des différents dispositifs (notamment la nouvelle constitution). Un plan 

de renforcement des capacités destiné aux différents acteurs locaux reste nécessaire pour 

améliorer le niveau de connaissances des acteurs locaux sur les concepts et les dispositions en 

question. 
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On prévoira l’indicateur suivant :  

Niveau de connaissances des acteurs par rapport concept et nouvelles dispositions 

constitutionnelles et législatives en matière de démocratie participative. 

- A mi-parcours : Au  moins 60% des acteurs connaissent parfaitement les concepts et 

nouvelles dispositions et  

- A la fin du projet : au moins 80% des acteurs connaissent parfaitement les concepts et 

nouvelles dispositions  

 

IOV1.1.3. Niveau de satisfaction des acteurs par rapport à la communication et au 

dialogue entre les types d'acteurs (outil 2) 

 

Cet indicateur a été conçu pour être mesuré auprès des différents acteurs locaux pour mesurer 

leur niveau de satisfaction de ces derniers par rapport à la communication et au dialogue entre 

les différents types d’acteurs. Le groupe de mesure a été le même que celui qui a participé à 

l’outil 1. Autrement dit, différents types d’acteurs locaux dont au moins 30% de femmes et 30% 

du milieu rural. Les profils sont donc identiques à ceux de l’outil précédent et les commentaires 

concernant la représentativité, évoqué plus haut restent valables pour le présent outil. 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de satisfaction par rapport 

à la communication et au dialogue entre les différents acteurs selon l’échelle de notation 

suivante : 

Note moyenne 0<x<1 1<x<2 2<x<3 X=3 

interprétation Pas du tout 

satisfait 

Peu satisfait Satisfait Très satisfait 

 

 

a. LARACHE 

A Larache, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 10 personnes, dont le profil se présente 

ainsi :  

 

50%50%

Acteurs

Coll. Locales

Associations

40%

60%

Sexe

Homme

Femme
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L’échantillon interrogé à Larache est composé à parts égales par des représentants des 

collectivités locales et ceux des associations locales provenant essentiellement du milieu urbain 

(60%). Par sexe, on note une majorité de femmes (60%). Le niveau d’éducation des participants 

est assez bon avec 60% d’universitaires et de 30% ayant un niveau secondaire. 

 

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à la communication et au dialogue entre les 

acteurs à Larache sont comme suit :  

Commu

nes et 

citoyens 

Autorité

s locales 

et 

citoyens  

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

citoyens 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

citoyens 

Associat

ions et 

citoyens 

Commu

nes et 

associati

ons 

Autorité

s locales 

et 

associati

ons 

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

associati

ons 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

associati

ons 

Général 

1 1 0,9 1,4 2 1,1 1,4 1 1,1 1,2 

Pas du 

tout 

satisfait 

Pas du 

tout 

satisfait 

Pas du 

tout 

satisfait 

peu 

satisfait

/ e 

peu 

satisfait

/ e 

peu 

satisfait

/ e 

peu 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait 

peu 

satisfait

/ e 

peu 

satisfait

/ e 

 

Ainsi, le niveau de satisfaction fluctue entre « pas du tout satisfaisant » et « peu satisfaisant » en 

fonction des relations entre acteurs. Le niveau général qui enregistre un score de 1,2 est estimé 

« peu satisfaisant ». 

Les niveaux de satisfaction les plus faibles (pas du tout satisfaisant) ont été enregistrés au niveau 

des relations suivantes : Communes – Citoyens, Autorités locales –Citoyens, Délégations 

ministérielles – Citoyens et Délégations ministérielles – Associations. 

Lorsqu’on les ventile par type d’acteur ayant répondu, les scores obtenus (moyenne générale) 

montre une situation légèrement plus favorable chez les associations mais le niveau de 

satisfaction reste le même pour les deux types acteurs concernés, soit un niveau « peu 

satisfaisant », ce qui montre que le constat des difficultés de communication est partagé tant par 

les associations que par les collectivités locales. 

 

40%

60%

Milieu

Rural

Urbain

10%

30%

60%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université
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 Score moyen Niveau de satisfaction 

Collectivités locales 1,06 Peu satisfait/e 

Associations 1,34 Peu satisfait/e 

 

a. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 16 personnes, dont le profil se 

présente comme suit :  

 

 

L’échantillon interrogé à Al Hoceima comprend divers acteurs dont une grande partie 

d’associations (56%). La proportion prévue des femmes n’a pu être assurée : ces dernières ne 

représentent 19% de l’échantillon. L’échantillon est par ailleurs composé de personnes à 54% 

issues de milieu rural. En ce qui concerne le niveau d’éducation, il est en grande partie supérieur. 

En effet, 88% des participants ont un niveau universitaire. 

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à la communication et au dialogue entre les 

acteurs à Al Hoceima sont comme suit :  

  

31%

56%

13%

Acteurs

Coll. Locales

Associations

Adm.

Publiques

81%

19%

Sexe

Homme

Femme

54%

46%

Milieu

Rural

Urbain

6%
6%

88%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université
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Commu

nes et 

citoyens 

Autorité

s locales 

et 

citoyens  

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

citoyens 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

citoyens 

Associat

ions et 

citoyens 

Commu

nes et 

associati

ons 

Autorité

s locales 

et 

associati

ons 

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

associati

ons 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

associati

ons 

Général 

0,81 0,69 0,87 1,31 1,69 1,31 1,06 1,12 1,87 1,19 

Pas du 

tout 

satisfait/e 

Pas du 

tout 

satisfait/e 

Pas du 

tout 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

 

Comme pour Larache, le niveau de satisfaction fluctue entre « pas du tout satisfaisant » et « peu 

satisfaisant » en fonction des relations entre acteurs. Le niveau général qui enregistre un score 

de 1,19, soit légèrement inférieur à celui enregistré à Larache. Il est de ce fait estimé « peu 

satisfaisant ». 

Les niveaux de satisfaction les plus faibles (pas du tout satisfaisant) ont été enregistrés au niveau 

des relations suivantes : Communes – Citoyens, Autorités locales –Citoyens et Délégations 

ministérielles – Citoyens. 

Le score obtenu par type d’acteur répondant ne fait pas apparaître de divergence en termes de 

niveau de satisfaction global : tous s’accordent pour juger le niveau de communication et de 

dialogue entre les acteurs peu satisfaisant.  

 Score moyen Niveau de satisfaction 

Administrations publiques 1,17 Peu satisfait/e 

Collectivités locales 1,19 
Peu satisfait/e 

Associations 1,28 
Peu satisfait/e 

 

b. OUJDA 

A Oujda, l’indicateur a été mesuré sur un groupe de 15 personnes, dont le profil se présente 

comme suit :  

 

34%

13%
20%

33%

Acteurs

Adm. Publiques

Coll. Locales

Citoyens

Associations

29%

71%

Sexe

Homme

Femme
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L’échantillon interrogé à Oujda est composé d’une majorité de femmes (71%) représentants 

essentiellement les administrations publiques (34%) et les associations locales (33%). Les 

participants sont issus en majorité du milieu urbain (93%) et ayant un niveau d’éducation 

supérieur (79%). La proportion pour la représentativité des femmes excède largement le niveau 

attendu, tandis que celle concernant le milieu de vie n’a pas été respectée dans cet échantillon. 

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à la communication et au dialogue entre les 

acteurs à Oujda sont comme suit :  

Commu

nes et 

citoyens 

Autorité

s locales 

et 

citoyens  

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

citoyens 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

citoyens 

Associat

ions et 

citoyens 

Commu

nes et 

associati

ons 

Autorité

s locales 

et 

associati

ons 

Délégati

ons 

ministér

ielles et 

associati

ons 

Agences 

de 

dévelop

pement 

et 

associati

ons 

Général 

1,06 0,6 1,53 1,66 1,8 1,53 1,53 1,33 1,6 1,4 

peu 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

 

Ainsi, le niveau estimé comme « peu satisfaisant » sauf pour la relation entre Autorités locales – 

Citoyens où le niveau de satisfaction a été jugé comme « pas du tout satisfaisant ». Le niveau 

général qui enregistre un score de 1,4, soit supérieur à ceux enregistrés à Larache et à Al 

Hoceima, est estimé « peu satisfaisant ». 

Le score moyen obtenu en fonction des types d’acteurs ayant répondu fait ressortir une certaine 

divergence : les citoyens sont paradoxalement le moins insatisfaits, tandis que les 

administrations publiques sont les plus mécontentes. 

 Score moyen Niveau de satisfaction 

Administrations publiques 0,82 Pas du tout satisfait/e 

Collectivités locales 1,44 Peu satisfait/e 

Citoyens  2,07 Satisfait/e 

Associations 1,24 Peu satisfait/e 

 

7%

93%

Milieu

Rural

Urbain

7%

7%

7%

79%

Niveau d'éducation

Ecole

primaire

Collège

Lycée

Université
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CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS 

Le tableau ci-après résumant les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque 

province. Même si des différences lègères existent entre les provinces, les scores obtenus 

montent néanmoins un niveau de satisfaction par rapport à la communication et au dialogue 

entre les acteurs « peu satisfaisant ».  

Si des différences lègères existent entre les provinces, les scores obtenus montrent néanmoins 

que la communication et le dialogue entre les acteurs est globalement jugé « peu satisfaisant ».  

province Score moyen  Niveau de satisfaction des 

acteurs par rapport à la 

communication et au dialogue 

entre les types d'acteurs 

Oujda 
1,40 Peu satisfait/e 

Larache 
1,21 

Peu satisfait/e 

Al Hoceima 
1,19 

Peu satisfait/e 

 

Le niveau de satisfaction désagrégé par paires d’acteurs montre que c’est la communication et 

le dialogue entre les autorités locales et les citoyens, ainsi qu’entre les délégations ministérielles 

et les citoyen qui est estimé le plus insatisfaisant : les répondants des trois provinces les estiment 

unanimement « pas du tout satisfaisant ».  

En outre, on remarque que ce sont les acteurs de la province de Larache qui se déclarent les plus 

mécontents, suivis de près par ceux d’Al Hoceima, tandis que ceux de la province d’Oujda sont 

un peu moins critiques.  

 Comm

unes et 

citoyen

s 

Autorit

és 

locales 

et 

citoyen

s 

Déléga

tions 

ministé

rielles 

et 

citoyen

s 

Agence

s de 

dévelo

ppeme

nt et 

citoyen

s 

Associa

tions et 

citoyen

s 

Comm

unes et 

associa

tions 

Autorit

és 

locales 

et 

associa

tions 

Déléga

tions 

ministé

rielles 

et 

associa

tions 

Agence

s de 

dévelo

ppeme

nt et 

associa

tions 

Ensem

ble 

Larache Pas du 

tout 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

Al 

Hoceima 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

Pas du 

tout 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

Oujda peu 

satisfait 

Pas du 

tout 

satisfait 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 

peu 

satisfait

/e 
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Enfin, Le score moyen obtenu en fonction des types d’acteurs ayant répondu fait ressortir une 

certaine divergence : les citoyens sont paradoxalement le moins insatisfaits, tandis que les 

administrations publiques sont les plus mécontentes. 

Type d’acteur 

répondant 

Score moyen 

(moyenne des 

3 provinces) 

Niveau de 

satisfaction 

Administrations 

publiques 

0,99 Pas du tout 

satisfait 

Collectivités 

locales 

1,23 

Peu satisfait 

Citoyens  
2,07 

Satisfait 

Associations 
1,29 

Peu satisfait 

 

Cette divergence pourrait être intéressante à creuser. En effet, il serait peut être plus oppurtun 

de connaitre le degré de demande de communication et de dialogue chez les différents acteurs 

avant de se pencher sur le niveau de satisfaction. Autrement dit, savoir qui demande la 

communication et le dialogue et pourquoi ? 

 

On propose l’indicateur suivant :  

Nombre et type de nouvelles pratiques (ateliers et cafés thématiques, émissions débat radio ou 

télé diffusées, NTIC, ...) de communication entre les acteurs locaux : 

élus/institutions/associations 

- Au moins 2 nouvelles pratiques/province sont développées et mise en œuvre à mi-

parcours 

- 5 nouvelles pratiques/province à la fin du programme 

 

Niveau de satisfaction des acteurs par rapport à ceux-ci : 

- A mi-parcours : au moins 50% des acteurs sont satisfaits des nouvelles pratiques 

développées et mise en œuvre.  

- Au moins 80% des acteurs le sont à la fin du projet 

 

OBJECTIF SPECIFIQUE 2 : Promouvoir l’égalité hommes-

femmes dans les sphères publique et privée au niveau local et 

national  

RESULTAT 2.1. LE NIVEAU DE  PREDISPOSITION DE LA POPULATION AU 

RESPECT DE L’EGALITE H-F EST AMELIORE GRACE A DES INITIATIVES DE 

SENSIBILISATION (ARTISTIQUES, CULTURELLES,...), DE MASCULINITE POSITIVE 

IOV.2.1.2. Niveau de connaissances des agents de masculinités positives (outil 8) 
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Cet indicateur a été conçu pour être mesuré en cours et à la fin du projet auprès des agents de 

masculinité positive. Lors de la mesure de la ligne de base, ces personnes, qui seront 

bénéficiaires d’un ensemble d’activités du programme, n’ont pas encore été sélectionnées. 

L’équipe d’évaluation a donc mesuré cet indicateur auprès d’un échantillon socialement 

représentatif d’hommes qui se sont déclarés intéressés par l’égalité hommes-femmes, et qui 

sont donc des agents de masculinité positive potentiels. Les critères de sélection de l’échantillon 

étaient les suivants : hommes vivant à 50% en milieu urbain et à 50% en milieu rural. Au moins 

30% jeunes de 18 à 35 ans. 

Néanmoins, comme on verra dans les profils enquêtés, cette configuration n’a pas pu être 

toujours respectée. 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de sensibilisation et de 

connaissances des agents potentiels de masculinité positive selon l’échelle suivante : 

Note moyenne X<0 X=0 0≤X<3 3≤X<4 4≤X≤6 X>6 

Niveau de 
sensibilisation et 
de connaissances 

hostile nul très 

faible 

faible moyen élevé 

 

 

 

a. LARACHE 

A Larache, l’échantillon était constitué de 7 hommes s’étant déclarés intéressés par 

l’égalité hommes-femmes, dont le profil s’établit comme suit :  

29%

57%

14%

Etat-civil

Célibataire

Marié-e

Divorcé-e

28%

14%
29%

29%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Collège

Lycée

Université
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Dans cette province, le profil des répondants montre une prédominance du milieu rural avec 

71 %. Un seul jeune de moins de 35  ans (14%) a participé à l’enquête, ce qui est en deçà du 

pourcentage visé. Le niveau d’éducation est bien diversifié avec des hommes de tout niveau. 

De même, on retrouve aussi bien des hommes mariés que célibataires ou divorcé dans 

l’échantillon.  

 

Score 

moyen 

Niveau de sensibilisation et 

connaissances 

Hommes intéressés par l’égalité hommes-

femmes 3,14 Faible 

 

Avec un score de 3,14,  les hommes intéressés par l’égalité hommes-femmes de Larache 

affichent un score faible, qui reflète une faible appropriation du concept de masculinité 

positive.  

Un seul jeune de 18-35 ans ayant été présent, nous ne pouvons en tirer de conclusions. 

La comparaison des scores des personnes vivant en milieu urbain et en milieu rural, montre, de 

façon suprenante, une appropriation un peu meilleure du concept en milieu rural. Il faut 

toutefois prendre ce résultat avec précaution étant donné la petite taille de l’échantillon 

(seulement deux participants urbains).  

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Rural  3,4 Faible 

Urbain  2,5 Très faible 

 

En revanche, avec un nombre sensiblement équivalent d’hommes célibataires ou divorcés et 

d’hommes mariés, on peut comparer les scores de ces deux catégories. Et il apparaît, sans grande 

surprise, que les hommes mariés ont plus de mal à intégrer le concept de masculinité positive 

que les hommes sans épouse, qui n’ont pas à l’appliquer concrètement au sein de leurs foyers.   

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Célibataires et divorcés 3,67 Faible 

Hommes mariés 2,75 Très faible 

71%

29%

Milieu

Rural

Urbain

14%

86%

Âge

18-35 ans

plus de 35

ans
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Quant au niveau d’étude, il semble jouer faiblement sur les réponses. Ce qui semble indiquer 

que le système scolaire et universitaire ne joue pas son rôle en faveur de  la diffusion et de la 

valorisation du concept de masculinité positive. On observe même, dans une certaine mesure, 

le phénomène inverse puisque les hommes n’ayant pas dépassé l’école coranique affichent un 

score supérieur à leurs homologues ayant poursuivi leurs études.  

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Université 3,00 Faible 

Collège ou lycée 
2,67 

Très faible 

Ecole coranique 
4,00 

Moyen 

 

 

 

b. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima, l’échantillon était également constitué de 7 hommes s’étant déclarés intéressés 

par l’égalité hommes-femmes, dont le profil s’établit comme suit : 

 

 

43%

57%

Milieu

Rural

Urbain

43%

43%

14%

Âge

18-35 ans

plus de 35 ans

NR

28%

43%

29%

Etat-civil

Célibataire

Marié-e

NR100%

Niveau d'éducation

Université
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A Al Hoceima, l’échantillon comporte un nombre sensiblement équivalent d’hommes vivant en 

milieu urbain et en milieu rural, ce qui correspond aux critères. Le nombre de jeunes atteint 43 

% ce qui dépasse l’exigence de 30 %. En revanche, le niveau d’éducation des répondants est tout 

à fait homogène avec 100 % de participants ayant un niveau universitaire. On compte 43 % 

d’hommes se déclarant mariés et 28 % célibataires, ainsi que 28 % des répondants n’ayant pas 

souhaité indiquer leur statut matrimonial.  

Avec un score moyen de 4,57, les hommes intéressés par l’égalité hommes-femmes dans la 

province de Al Hoceima obtiennent un résultat moyen. Cette performance honorable est 

supérieure à celle des autres provinces. S’il est perfectible, ce niveau semble refléter le fait que 

la thématique de l’égalité hommes-femmes est relativement plus répandue dans cette zone, ce 

qui augure favorablement du succès d’activités basées sur la masculinité positive.  

 

Score 

moyen 

Niveau de sensibilisation et 

connaissances 

Hommes intéressés par l’égalité hommes-

femmes 4,57 Moyen 

 

Lorsque l’on décompose le score par milieu de vie, il apparaît clairement que les citadins sont 

nettement plus avancés sur la thématique de la masculinité positive que les hommes ruraux. Ce 

qui reflète une réalité dans la province, celle de campagnes traditionnelles et hostiles à l’égalité 

hommes-femmes, et de villes beaucoup plus avancées en la matière, sous l’influence de facteurs 

divers tels que l’influence des étrangers et des MRE et du travail d’associations très actives dans 

la thématique comme, notamment, le Forum des Femmes au RIF (AFFA-RIF)  

 

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Rural  2,67 Très faible 

Urbain  6 Elevé 

 

A l’instar de Larache, les répondants mariés de la province Al Hoceima semblent moins avancés 

sur le thème de la masculinité positive que les célibataires, qui n’ont pas à appliquer ce concept 

au sein de leur foyer. Néanmoins, la différence liée à l’état-civil des participants est relativement 

faible.  

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Célibataires  5,5 Moyen 

Hommes mariés 4,67 Moyen 

  

Quant aux jeunes d’Al Hoceima, ils semblent, étonnamment, moins sensibles et plus ignorants 

du concept de masculinité positive que leurs aînés. Un résultat relativement inquiétant qui peut 

être dû partiellement au fait qu’on retrouve davantage de ruraux parmi les jeunes, mais aussi au 

fait qu’ils ont grandi dans une époque marquée par un retour aux valeurs traditionnelles, voire 

wahabites importées du Moyen-Orient.  
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 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Jeunes de 18-35 ans 3,67 Faible 

Plus de 35 ans 5 Moyen 

 

 

c. OUJDA 

A Oujda, l’échantillon comptait 13 hommes. Leur profil s’établit comme suit : 

  

 

Le profil des participants de la province d’Oujda ne correspond pas tout à fait aux exigences : 

seuls 18 % d’entre eux proviennent du milieu rural, contre 30 % attendu. Par ailleurs, on retrouve 

une grande majorité de jeunes (73 %). Corollaire de cette jeunesse, la grande majorité d’entre 

eux (82 %) étaient célibataires. Enfin, le niveau d’éducation est très homogène avec 91 % de 

répondants ayant un niveau universitaire.  

  

Avec un score moyen de 4,09, les hommes intéressés par l’égalité hommes-femmes dans la 

province d’Oujda obtiennent tout juste un score pouvant être considéré comme « moyen ». Ce 

qui est néanmoins relativement encourageant pour la composante du programme basée sur la 

masculinité positive.  

18%

82%

Milieu

Rural

Urbain

73%

27%

Âge

18-35 ans

plus de 35

ans

82%

9%
9%

Etat-civil

Célibataire

Marié

Divorcé

9%

91%

Niveau d'éducation

Lycée

Université
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Score 

moyen 

Niveau de sensibilisation et 

connaissances 

Hommes intéressés par l’égalité hommes-

femmes 4,09 Moyen 

 

Lorsque l’on décompose le score par milieu de vie, les citadins apparaissent une fois de plus 

comme beaucoup plus avancés que les ruraux en matière de masculinité positive. Les campagnes 

apparaissent comme décidément à la traîne dans ce domaine, par rapport à un milieu beaucoup 

plus ouvert à ce concept.  

 

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Rural  2,50 Très faible 

Urbain  4,44 Moyen 

 

N’ayant qu’un seul homme marié parmi les répondants, on ne peut extrapoler sur l’influence du 

statut matrimonial dans cette province.  

Tout comme à Al Hoceima, les jeunes de la province d’Oujda semblent moins sensibilisés et plus 

ignorants du concept de masculinité positive que leurs aînés. Un résultat qui pourrait marquer 

un recul, dans la nouvelle génération, dans la thématique de l’égalité hommes-femmes.  

 Score moyen Niveau de sensibilisation et connaissances 

Jeunes de 18-35 ans 3,75 Moyen 

Plus de 35 ans 5 Faible 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS  

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province. 

Larache apparaît comme la province dans laquelle le niveau de sensibilisation et de connaissance 

des agent potentiels de masculinité positive est le plus faible. Ce résultat est toutefois à nuancer 

dans la mesure où les répondants de Larache ont un niveau d’éducation bien moindre que dans 

les autres provinces. La province d’Al Hoceima, qui obtient le score le plus élevé, pourra jouer 

un rôle dynamisant auprès des autres provinces lors d’échanges d’expérience.  

 

province Score  Niveau de sensibilisation et 

connaissances/masculinité 

positive 

Larache  
3,14 Faible 

Al Hoceima 
4,57 Moyen 

Oujda 
4,09 Moyen 
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Le faible niveau atteint par les 18-35 ans par rapport à leurs aînés est un facteur inquiétant qui 

doit conduire à redoubler d’efforts dans cette génération, qui compte les décideurs et les pères 

de famille de demain.  

Dans l’ensemble, le score obtenu par les agents de masculinité positive avant le démarrage du 

programme dans les provinces cibles est relativement honorable. On pourra donc leur proposer 

un plan d’action assez ambitieux.  

On prévoira les indicateurs suivants :  

Niveau de connaissance des agents de masculinité positive : 

- à mi-parcours du programme, au moins 60 % des agents de masculinité positive 

atteignent un niveau de connaissances élevé. 

- A la fin du programme, au moins 90 % des agents de masculinité positive atteignent un 

niveau de connaissances élevé. 

Nombre et nature des projets portés par les agents de masculinité positive 

- A mi-parcours du programme, les agents de masculinité positive ont conçu un projet 

pour sensibiliser les hommes de leur commune à la masculinité positive dans au moins 

50 % des communes-cibles. 

- A la fin du programme, les agents de masculinité positive ont réalisé un projet pour 

sensibiliser les hommes de leur commune à la masculinité positive dans au moins 60 % 

des communes-cibles. 

 

IOV2.1.4. Perception du niveau de sensibilisation de la population à l’égalité H-F dans 

chaque commune (outil 3) 

 

Avant de passer aux résultats obtenus, il est important de rappeler que cet indicateur a été conçu 

pour être mesuré auprès de la population bénéficiaire des actions de sensibilisation en matière 

d’égalité entre les sexes. Etant donné qu’avant le démarrage du programme cette population 

bénéficiaire n’a pas encore été déterminée, l’équipe d’évaluation a configuré pour sa mesure un 

échantillon socialement représentatif au niveau de chaque province, à savoir des citoyens et 

citoyennes ordinaires avec une représentation de 40% de femmes, 40% de jeunes (de 18 à 35 

ans) et 30% du milieu rural. Néanmoins, comme on verra dans les profils enquêtés, cette 

configuration n’a pas pu être toujours respectée en raison des difficultés de mobilisation dans 

les provinces. 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de sensibilisation de la 

population à l’égalité hommes-femmes selon l’échelle de scoring suivante : 

 

Note 

moyenne 

X<0 0≤X<3 3≤X<4 4≤X<6 X= 6 

Interprétation 

(mentalité) 

très hostile à 

l’égalité H-F 

négative par 

rapport à 

l’égalité H-F 

peu favorable 

à l’égalité H-F 

favorable à 

l’égalité H-F 

très engagée 

en faveur de 

l’égalité H-F 
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a. LARACHE 

A Larache, l’indicateur a été mesuré sur 11 personnes dont le profil s’établit comme suit :  

  

  

A Larache, aucun homme n’a participé à l’atelier de mesure de cet indicateur, ce que l’on peut 

expliquer par le fait que la question d’égalité de genre est très souvent perçue comme une affaire 

de femmes. Quant à la représentation des jeunes, elle n’atteint pas 40% mais reste convenable. 

La majorité absolue des femmes participantes a un niveau d’études supérieures et est issue du 

milieu urbain. La représentation du milieu rural reste très en deçà du pourcentage visé. 

Avec un score de 3,36, Larache affiche un résultat qui reflète une mentalité peu favorable à 

l’égalité entre les sexes. Ce résultat s’expliquerait par les différentes interventions et projets 

destinés aux femmes qui ont marqué leur perception de l’égalité de genre dans cette province. 

Quant on compare le score moyen obtenu chez les jeunes de 18-35 ans au reste de l’échantillon 

étudié, on constate que cette tranche d’âge perçoit chez sa population une mentalité négative 

par rapport à la question de l’égalité hommes-femmes, ce qui peut s’interpréter, soit par un recul 

de cette valeur dans la nouvelle génération, soit par le fait qu’elle serait plus consciente des 

inégalités de genre qui existent dans leur entourage. 

 Score moyen Perception 

Jeune de 18-35 ans 1,00 négative par rapport à l'égalité H-F 

 

 

0%

100%

Sexe

Hommes

Femmes

27,27%

72,73%

Âge

18-35 ans

plus de 35

ans

18,18%

81,82%

Milieu

Rural

Urbain

0% 0%

18,18%

18,18%

63,64%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Primaire

Collège

Lycée
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b. AL HOCEIMA 

L’indicateur a été mesuré sur 14 personnes dans la province d’Al Hoceima. Leur profil s’établit 

comme suit : 

  

  

 

Contrairement aux deux autres provinces, Al Hoceima a connu une très faible participation des 

femmes (uniquement 14,3%) et une meilleure repésentation du milieu rural, étant celle-ci 

proche des 30% recherchés. Quant au niveau d’éducation des participants/es, on retrouve le 

même sénario avec une nette prédominance des universitaires.  

Al Hoceima accuse un score de 2,21, qui renvoie sa population à une mentalité négative 

concernant l’égalité hommes-femmes. Ce résultat, plus négatif qu’à Larache, peut s’expliquer en 

partie par la plus forte proportion d’hommes dans l’échantillon.  

En effet, si on compare par sexe les scores moyens, on arrive à un résultat largement pire chez 

les hommes enquêtés, ce qui voudrait dire qu’ils reflètent quelque part les résistances plus 

généralisées chez leur sexe : 

 Score moyen Perception  

Hommes 1,75 négative par rapport à l'égalité H-F 

Femmes 5 favorable à l'égalité H-F 

Le score élevé des femmes, qui contredit celui des hommes, peut s’expliquer par la taille très 

réduite de l’échantillon (seulement 2 femmes) et par le fait qu’elles aient mal compris l’exercice, 

en indiquant leur propre perception par rapport à l’égalité hommes-femmes, au lieu de celle de 

la communauté dans laquelle elles vivent.  

85,7%

14,3%

SEXE

Hommes

Femmes

50%50%

AGE

18-35 ans

plus de 35

ans

28,57%

71,43%

Milieu

Rural

Urbain

0% 7,14%

7,14%

7,14%

78,57%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Primaire

Collège

Lycée
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Quant aux jeunes d’Al Hoceima, ils seraient aussi comme à Larache, plus conscients des 

inégalités de genre qui existent dans leur entourage. Ce score peut également indiquer 

l’existence d’un recul par rapport à cette valeur dans la nouvelle génération.  

 Score moyen Perception  

Jeunes de 18-35 ans 1,29 négative par rapport à l'égalité H-F 

 

c. OUJDA 

A Oujda, l’indicateur a été mesuré sur 16 personnes dont le profil s’établit comme suit :  

 

 

Ces graphiques montrent que la majorité absolue des personnes composant le groupe de 

mesure de cet indicateur est de sexe féminin, urbaine et d’un niveau scolaire élevé. Beaucoup 

de femmes se sont mobilisées, soit parce qu’on avait vivement insisté sur leur représentation, 

soit parce que cette question d’égalité entre les sexes est toujours perçue comme étant une 

affaire de femmes. La représentation des jeunes a également été supérieure à ce qui était prévu, 

atteignant une proportion de 50%. Toutefois, la représentation de personnes provenant du 

milieu rural est très faible par rapport au pourcentage demandé, ce qui est dû à plusieurs facteurs 

tels que l’éloignement, l’insuffisante transmission de l’information et le manque de contacts 

dans ce milieu. 

A Oujda cet exercice a abouti à un résultat prévisible, en accord avec le diagnostic préliminaire 

réalisé dans cette province. En effet, malgré le fait que 68,75% de la population enquêtée ait fait 

12,50%

87,50%

Sexe

Hommes

Femmes

50%50%

Âge

18-35 ans

plus de 35

ans

12,5%

87,5%

Milieu

Rural

Urbain

6,25% 0,00%

18,75%

6,25%
68,75%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Primaire

Collège

Lycée
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des études universitaires, le score moyen obtenu (0,38) reflète une mentalité négative par 

rapport à l’égalité entre les sexes.   

Si on compare par sexe les scores moyens, on arrive à un résultat pire chez les hommes enquêtés, 

ce qui voudraient dire qu’ils sont plus conscients des résistances qui freinent le progrès et qui 

sont généralement plus prononcées chez leur sexe : 

  Score moyen Perception 

Femmes 0,73 négative par rapport à l'égalité H-F 

Hommes -1,5 très hostile à l'égalité H-F 

 

Par ailleurs, et contrairement à ce qui est observé dans les autres provinces, le score moyen 

obtenu chez les jeunes de 18-35 ans (1,71) indique que cette tranche d’âge perçoit chez sa 

population une mentalité moins négative à l’égalité entre les sexes. Ce résultat s’expliquerait par 

le fait que, par rapport à la génération précédente, la jeunesse d’Oujda vit une situation 

meilleure et donc elle serait moins consciente des inégalités existantes en la matière dans son 

entourage. 

 Score moyen Perception 

Jeune de 18-35 ans 1,71 Négative par rapport à l'égalité H-F 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS  

Le tableau ci-après résumant les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque 

province montre que Oujda arrive en tête en matière de besoin de sensibilisation. C’est là où les 

partenaires du programme devront redoubler d’efforts et adopter des stratégies de 

sensibilisation capables d’influencer la mentalité dominante. Larache semble être la province la 

plus avancée dans ce domaine. Néanmoins, ce résultat est à prendre avec précaution dans la 

mesure où, dans cette province, l’indicateur a été mesuré sur un échantillon constitué 

exclusivement de femmes, naturellement plus favorables à l’égalité. 

province Score 

moyen 

Perception du niveau de sensibilisation de la population à l’égalité 

hommes-femmes. 

Oujda 0,38 Négative 

Al Hoceima 2,21 Négative 

Larache  3,36 Peu favorable 

 

Les résultats montrent aussi que les actions de sensibilisation dans ce domaine devraient se 

focaliser davantage sur les hommes dans toutes les provinces ainsi que sur les jeunes, car ces 

derniers représentent le moteur du changement et une population à risque. 

 

Dans l’ensemble, les scores obtenus dans les trois provinces reflètent un besoin énorme en 

sensibilisation è l’égalité entre les sexes. On propose un plan d’action consistant et innovant qui 

prétend aller au-delà des actions de sensibilisation classiques et sporadiques. Il s’agit d’organiser 

et de diffuser dans chaque province un appel à participation à un concours de projets collectifs 

(2 à 10 personnes) d’expression artistique-culturelle (théâtre, audiovisuel, musique…) abordant 
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la problématique d’égalité hommes-femmes dans leurs territoires respectifs. Ce concours 

pourrait être structuré sous différents volets de l’égalité H-F (économique, politique, au sein du 

foyer…). Par exemple, on peut imaginer pour l’égalité au sein de la famille la présentation de 

propositions sous le slogan suivant qui sert d’orientation pour les candidatures : « il ne saurait y 

avoir de démocratie dans l’espace public s’il n’y en a pas dans l’espace privé ! » 

 

On recommande de prévoir les indicateurs suivants :  

Niveau de sensibilisation de la population à l’égalité hommes-femmes dans chaque commune 

- A mi-parcours du programme, au moins 30% de la population bénéficiaire affiche un 

score favorable à l’égalité entre les sexes. 

- A la fin du programme, au moins 50% de la population bénéficiaire affiche un score 

favorable à l’égalité entre les sexes. 

Nombre et qualité des initiatives de sensibilisation 

- Présélection durant la 1
ère

 année du programme d’au moins 1 proposition par 

Commune, soit 10 à 11 projets par province. En plus des critères de sélection 

intrinsèques à la qualité des projets qui seront prédéfinis d’une manière concertée 

entre les partenaires et identiques pour les 3 Provinces, d’autres critères comme la 

parité H-F et représentation de différentes tranches d’âge et classes socioéconomiques 

doivent être contemplés. 

- A mi-parcours, Sélection et remise de prix au profit d’au moins 4 propositions par 

province, 2 issues du milieu rural et 2 du milieu urbain 

- A la fin du programme, au moins 12 œuvres auront été présentées à un public d’au 

moins 200 personnes de profils variés (hommes, femmes, jeunes, différentes classes 

sociales…) dans chacune des 31 communes ciblées, soit un total d’au moins 6200 

personnes.  

 

RESULTAT 2.2. LES CAPACITES DES FEMMES INTERESSEES PAR LA 

PARTICIPATION POLITIQUE SONT RENFORCEES ET LES COMMISSIONS DE 

PARITE ET D’EGALITE DES CHANCES (CPEC) DES COMMUNES CIBLEES SONT 

SENSIBILISEES ET ACCOMPAGNEES DANS LEUR MISSION. 

 

IOV.2. 2.1. Niveau de connaissances des femmes intéressées par la participation 

politique bénéficiaires (outil 4) 

 

Là aussi, il convient de rappeler que cet indicateur devra faire l’objet de suivi-évaluation auprès 

des femmes qui seront sélectionnées par le programme afin de bénéficier d’un plan de 

leadership en matière de participation politique. A ce stade, n’ayant pas encore identifié ces 

futures bénéficiaires, cet indicateur a été mesuré auprès de groupes de femmes se déclarant 

comme intéressées par l’engagement politique et/ou ayant l’intention de se présenter aux 

élections communales de 2015.  
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L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de connaissances politiques, 

juridiques et administratives de ces femmes au niveau local. 

Note moyenne x = 0  0 < x < 4  4 ≤ x < 5 5 ≤ x < 7 7 ≤ x < 

8,5  

8,5 ≤ x ≤ 

10 

Niveau de 
connaissances 

nul très 

faible 

faible moyen élevé très 

élevé 

 

a. LARACHE 

Malheureusement, dans cette province, on n’a pu évaluer les connaissances que de deux 

femmes urbaines et célibataires. La première est âgée de 29 ans, universitaire et ne sait pas si 

elle va se présenter aux élections, tandis que la deuxième a 32 ans, un niveau d’études 

secondaires et compte se porter candidate.  

L’évaluation de leurs connaissances a abouti à des scores très similaires (3,2 et 2,95) reflétant un 

niveau de connaissances très faible. 

 

b. AL HOCEIMA 

Là encore, l’échantillon étudié est très petit et d’un profil assez homogène. En effet, on n’a pu 

étudier que quatre femmes, toutes urbaines, ayant un niveau d’études universitaire et âgées 

de 40 à 50 ans. 

L’évaluation de leurs connaissances a abouti à un score moyen qui reflète un niveau de 

connaissances moyen. 

  % Score moyen Niveau de connaissances 

Intention de se présenter aux 

élections 

Oui 20% 6,3 Moyen  

Non 50% 5,48 Moyen  

ne sait pas 20% 3,7 Très faible 

 

a. OUJDA 

A Oujda, l’indicateur a été mesuré sur un échantillon de 10 femmes intéressées par l’engagement 

politique.  

  

60%

30%

10%

Âge

20-30 ans

31-40 ans

41 ans et

plus

10%

90%

Etat civil

Mariées

Célibataires
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D’après ces graphiques, on voit que la grande majorité des femmes enquêtées à Oujda sont très 

jeunes, célibataires, urbaines et universitaires.  La représentation du milieu rural est tellement 

faible que les résultats obtenus concernant cet indicateur de base ne peuvent pas y être 

extrapolés. On remarque aussi que 40% d’entre elles déclarent avoir l’intention de se présenter 

en tant que candidates aux élections communales prévues en 2015. 

L’exercice d’évaluation du niveau de connaissances général de ces femmes en matière de gestion 

communale et culture politique a abouti à un score moyen qui reflète un niveau moyen. 

Seulement, quand on ventile ce score moyen par l’intention de se présenter aux élections on 

obtient des résultats surprenants : 

  % score moyen niveau de connaissances 

Intention de se présenter aux 

élections 

oui 40% 4,69 faible 

non 30% 7,65 élevé 

ne sait pas 30% 5,2 moyen 

 

Ce tableau montre que, paradoxalement, les femmes qui déclarent avoir l’intention d’être 

candidates aux élections communales de 2015 sont celles qui affichent un niveau de 

connaissances faible. Même s’il est vrai que l’échantillon est trop petit pour tirer des conclusions 

de ce constat, on ne peut s’empêcher de penser que celui-ci reflète une réalité marocaine. En 

10%

90%

Milieu

Rural

Urbain

0% 0%

10%

0%

90%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Primaire

Collège

Lycée

Université

40%

30%

30%

Intention de se présenter aux élections 2015

oui

non

ne sait pas
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effet, à l’échelle locale, ce ne sont pas les personnes les plus compétentes qui se présentent 

souvent aux conseils communaux. 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

Le tableau ci-après résumant les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque 

province montre que la province de Larache est en queue du classement, d’où le besoin d’y 

focaliser les efforts de renforcement des capacités et leadership des femmes. 

 

province Score 

moyen 

Niveau de connaissances des femmes intéressées par la 

participation politique   

Oujda 5,73 Moyen  

Al Hoceima 5,24  Moyen 

Larache  3,08 Très faible 

 
Même si dans les deux autres provinces on arrive à un niveau de connaissances moyen, il ne faut 

pas oublier que l’exercice de ligne de base a apprécié des connaissances générales et 

relativement basiques. De ce fait, les progrès à venir devraient être mesurés sur la base de 

l’assimilation et mise en pratique du programme de formation et accompagnement qui sera 

tracé. 

 
Globalement, le programme de renforcement des capacités et d’accompagnement des femmes 

qui pensent s’engager dans la vie politique devra partir de la base et s’étaler tout au long du 

projet, en élevant progressivement le niveau.  

 

On prévoit alors les indicateurs suivants :  

Niveau de connaissances et capacités des femmes bénéficiaires 

- A mi-parcours, au moins 50% des femmes bénéficiaires arrivent à un niveau élevé en 

matière de formation politique, juridique et administrative d’une part, et de 

communication et de confiance en soi d’autre part. 

- A la fin du programme, au moins 70% des femmes bénéficiaires arrivent à un niveau 

très élevé en matière de formation politique, juridique et administrative d’une part, et 

de communication et de confiance en soi d’autre part. 

 

% de femmes bénéficiaires de programme de renforcement des capacités ayant adhéré à un 

parti ou toute autre organisation politique ; s’étant présentées aux élections locales de 2015 ; 

ayant été élues. 

- 50 % de femmes bénéficiaires adhèrent à un parti ou toute autre organisation à 

caractère politique à mi-parcours ; 80 % à la fin du programme.  

- 10% des femmes bénéficiaires se sont présentées aux élections locales de 2015 à mi-

parcours et à la fin du programme (si on prend en considération que les élections 2015, 

les délais sont courts) 

- 3 % ont été élues à mi-parcours et à la fin du programme 
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IOV.2.2.2. Niveau de connaissances des CPEC bénéficiaires (outil 6) 

 

A l’instar des précédents, cet indicateur devra être mesuré à différentes étapes de la vie du 

programme auprès des membres des commissions de parité et d’égalité des chances qui auront 

été identifiés comme bénéficiaires. 

Bien qu’on ait défini un profil clair pour l’échantillon de la ligne de base, à savoir des femmes et 

des hommes membres des CPEC avec une représentation d’au moins 20% de femmes et 30% du 

milieu rural, on s’est heurté à une réalité qui a compliqué l’exercice. En effet, sachant que toutes 

ces commissions ne sont pas fonctionnelles, la plupart des personnes enquêtées n’était pas 

sûres à 100% d’en faire partie.  

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de connaissance du rôle et 

importance de ces commissions. Selon l’échelle suivante : 

Note moyenne x = 0  1 ≤ x < 2 2 ≤ x < 4 4 ≤ x < 5  

niveau de connaissance des rôle et 

mission des CPEC 

nul faible moyen bon 

 

a. LARACHE 

Malheureusement, dans cette province, on n’a pu évaluer les connaissances que de deux 

femmes membres de CPEC âgées entre 40 et 50 ans. La première a un niveau d’études 

secondaires et provient de la commune de Laouarma, tandis que la deuxième est universitaire 

et de Larache. 

Les deux femmes ont obtenu des scores individuels très similaires dont la moyenne de 3,44 les 

renvoie à un niveau de connaissances moyen. 

 

b. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 10 personnes, toutes membres 

d’associations qui devraient supposément faire partie des CPEC.  

  

42,86%

28,57%

28,57%
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41-50 ans

20%
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Les très grande majorité des personnes enquêtées à Al Hoceima sont des femmes de différents 

âges, la plupart d’entre elles a un niveau d’études universitaires et est urbaine. 

Dans cette province, l’échantillon évalué est plus grand mais il est important de signaler que les 

associations presentes ont declaré que, dans la pratique, elles ne font pas partie des CPEC car 

aucune d’entre elles n'est fonctionnelle. En effet, beaucoup d’associations n’étaient pas sûres 

d’y apprtenir sauf RADRA dont le représentant se rappelait qu’elle y était sur le papier. 

Avec un score moyen de 2,51, cette province affiche également un niveau de connaissances 

moyen concernant le rôle et l’importance des CPEC. Si on compare les résultats par sexe, on ne 

découvre une légère  différence en faveur des hommes : 

 Score moyen Niveau de connaissances 

hommes 3,08  moyen 

femmes 2,37  moyen 

 

c. OUJDA 

 

30%

70%
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A Oujda, tous les membres de CPEC enquêtés sont des acteurs associatifs, d’un niveau d’étude 

universitaire. La majorité absolue d’entre eux est de sexe féminin, âgée entre 41 et 50 ans et 

urbaine. Bien que les CPEC auxquelles ils/elles appartiennent soient non fonctionnelles, ces 

personnes ont affirmé en faire partie au moment de leur constitution. 

Avec un score moyen de 2,94, les CPEC évaluées à Oujda ont un niveau de connaissances moyen. 

Néanmoins, ce résultat est à prendre avec précaution car l’échantillon étudié n’était formé que 

de 4 personnes. 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

 

Dans l’ensemble, les CPEC analysées ont un niveau de connaissance moyen dans les trois 

provinces ciblées par le programme, ce qui permet de s’attendre à des résultats ambitieux. 

Toutefois, il faut garder en tête que l’existence effective de ces commissions, non seulement 

sur le papier mais dans les faits, est un préalable nécessaire qui risque de compliquer la donne. 

En outre, la mobilisation de ces acteurs reste difficile, comme l’a montré le faible nombre de 

participants à l’atelier de la ligne de base à Larache et à Oujda. 

On propose les indicateurs suivants :  

Niveau de connaissances des CPEC bénéficiaires 

- A mi-parcours, au moins 60% des membres CPEC formées atteignent un bon niveau de 

connaissances. 

- Au terme du programme, 100% des CPEC formées atteignent un bon niveau de 

connaissances. 

Pourcentage et type de réalisations des CPEC bénéficiaires 

- Au terme du programme, au moins 50% des CPEC bénéficiaires a réalisé et présenté 

devant leur Conseil un diagnostic participatif et un plan d’action de la parité et l’égalité 

des chances dans leurs territoires. 

 

100%

Niveau d'éducation

Université 25%

75%

Milieu

Rural

Urbain
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OBJECTIF SPECIFIQUE 3 : Améliorer les conditions de 

participation de la jeunesse à la gestion des affaires locales. 

RESULTAT 3.1. LES CAPACITES D'ORGANISATION FORMELLE OU INFORMELLE 

DES JEUNES SONT RENFORCEES  

 

IOV.3.1.1. Nombre et niveau de connaissance des jeunes formés dans le domaine de 

l’organisation (outil 9) 

 

Cet outil s’intéresse à la fois aux connaissances des jeunes actifs dans des associations ou autres 

organisations de la société civile (OSC) en matière d’organisation, et à celles de jeunes ordinaires 

n’appartenant à aucune OSC. Le profil prévu pour la mesure de la ligne de base était le suivant : 

Jeunes faisant ou non partie d’associations ou autres organisations de la société civile, d’âge 

différent, filles et garçons, des zones rurales et urbaines. Au moins 30% de filles. Au moins 40% 

des jeunes viennent du milieu rural. Au moins 50 % des jeunes ne font partie d’aucune OSC.  

On a accepté dans l’échantillon des personnes de plus de 35 ans à conditions qu’elles 

appartiennent à des associations se définissant comme des associations « de jeunes », dans la 

mesure où leurs connaissances reflètent celles de leur organisation.  

Nous verrons que ces conditions n’ont pu être toujours respectées. 

 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de connaissance des jeunes 

et associations de jeunes dans le domaine de l’organisation selon l’échelle suivante : 

Note moyenne 0≤ X <0,5 0,5≤ X <1,5 1,5≤ X <2,5 2,5≤ X <3,5 3,5≤ X <4,5 X ≥ 4,5 

Niveau de 
connaissance 
des jeunes 

Aucune 

connaissanc

e 

Très faibles 

connaissanc

es 

Faibles 

connaissanc

es 

Niveau 

moyen 

Bonnes 

connaissanc

es 

Très bonnes 

connaissanc

es 

 

 

a. LARACHE 

Dans la province de Larache, l’échantillon était composé de 17 jeunes et membres 

d’associations/OSC de jeunes. Leur profil se décompose comme suit :  
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A Larache, l’échantillon est composé à 41 % de jeunes et membres d’OSC de jeunes habitant en 

milieu rural, ce qui correspond aux attentes. De même, avec 47 % de filles et 53 % de garçons, la 

parité est respectée. Le niveau d’éducation est varié, avec 53 % de répondants de niveau 

universitaire et 47 % n’ayant pas dépassé le lycée. En revanche, seul un petit nombre de jeunes 

ordinaires ont participé à l’exercice (18 % au lieu des 50 % attendus).  

Le score moyen dans la province de Larache s’établit comme suit : 

 Score moyen Niveau de connaissances/organisation 

Jeunes et OSC de jeunes 1,56 Faibles connaissances 

 

On constate donc un faible niveau de connaissances des jeunes/OSC de jeunes en matière 

d’organisation, ce qui corrobore les résultats du diagnostic préliminaire.  

Contre-intuitivement, les jeunes ordinaires de la province de Larache affichent un niveau de 

connaissances plus élevés que les membres des associations de jeunes : 

 

 

 Score moyen Niveau de connaissances/organisation 

Jeunes ordinaires 2,17 Faibles connaissances  

OSC de jeunes 
1,43 

Très faibles connaissances 

41%

59%

Milieu

Rural

Urbain 53%

47%

Sexe

Filles

Garçons

82%

18%

Appartenance à une OSC

Association

Aucune

6%

29%

12%

53%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Primaire

Collège

Lycée

Université
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Ce résultat peut s’expliquer par le nombre réduit de jeunes ordinaires ayant participé à 

l’exercice (3), et qui peuvent s’avérer non représentatifs ; mais il souligne également un 

niveau très bas de connaissances en matière d’organisation parmi les membres des 

associations de jeunes, malgré leur expérience associative, ce qui montre un très fort besoin 

de renforcement des capacités.   

On n’observe en revanche pas de différence significative entre les scores des répondants 

vivant en milieu rural et ceux vivant en milieu urbain.  

 

b. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima l’échantillon comprenait 13 personnes. 

 

  

A Al Hoceima, notre échantillon comportait une majorité de jeunes ruraux (62 %) et une 

proportion suffisante de filles (38 %). Le niveau d’éducation est varié avec 38 % de personnes de 

niveau universitaire, 39 % de niveau lycée et 23 % n’ayant pas dépassé le collège. En revanche, 

seule une petite minorité des répondants (15 %) n’appartenait à aucune OSC, au lieu des 50 % 

prévus. 

Le score moyen s’établit comme suit : 

 Score moyen Niveau de connaissances/organisation 

Jeunes et OSC de jeunes 1,69 Faibles connaissances 

62%

38%

Milieu

Rural

Urbain

38%

62%

Sexe

Filles

Garçons

77%

8%

15%

Appartenance à une OSC

Association

Coopérative

Aucune

15%

8%

39%

38%

Niveau d'éducation

Primaire

Collège

Lycée

Université
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De gros besoins en termes de formations en matière d’organisation apparaissent donc, comme 

le diagnostic préliminaire l’avait déjà révélé.  

Les jeunes n’appartenant à aucune OSC affichent logiquement un score inférieur à celui des OSC 

de jeunes : 

 Score moyen Niveau de connaissances/organisation 

Jeunes ordinaires 0,5 Très faibles connaissances 

OSC de jeunes 2,09 Faibles connaissances 

 

En revanche, tout comme à Larache, on n’observe pas de différence significative entre le niveau 

de connaissance des jeunes ruraux et urbains. 

 

c. OUJDA 

Dans la province d’Oujda, l’indicateur a pu être mesuré auprès de 12 personnes. 

 

Dans cette province, l’échantillon comportait une faible proportion de jeunes ruraux (17 % 

contre 40 % prévus) et une proportion suffisante de filles. Le niveau d’éducation est très 

homogène avec 92% de répondants de niveau universitaire. Un seul d’entre eux n’appartenait à 

aucune OSC, au lieu des 50 % prévus. Dans l’ensemble, cet échantillon est donc imparfait pour 

la mesure de la ligne de base car trop peu diversifié.  

17%

83%

Milieu

Rural

Urbain

33%

67%

Sexe

Filles

Garçons

92%

8%

Appartenance à une OSC

Association

Aucune

8%

92%
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Le score moyen s’établit comme suit : 

 Score moyen Niveau de connaissances/organisation 

Jeunes et OSC de jeunes 2,38 Faibles connaissances 

 

Malgré le niveau d’éducation élevé des répondants et leur appartenance à des associations (à 

l’exception de l’un d’entre eux), leur niveau de connaissance reste faible.  

Comme dans les autres provinces, l’appartenance au milieu urbain ou rural n’a pas d’impact 

significatif sur le niveau de connaissance des jeunes (Leur score respectif est 2,35 et 2,50). 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS  

 

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province.  

province Score  Niveau de 

connaissances/organisation 

Larache  
1,56 Faibles connaissances 

Al Hoceima 
1,69 Faibles connaissances 

Oujda 
2,38 Faibles connaissances 

 

Il apparaît que le niveau de connaissance des jeunes et OSC de jeunes est uniformément faible 

dans les trois provinces-cibles du programme, que ce soit en milieu rural ou urbain.  La situation 

des OSC, qui affichent un faible niveau dans le domaine de l’organisation en dépit de leur 

expérience dans le domaine associatif (ou des coopératives) est à souligner.  

Dans l’ensemble, le programme de renforcement des capacités des jeunes et des OSC en matière 

d’organisation devra partir de la base et s’étaler tout au long du projet, en élevant 

progressivement le niveau.  

 

On prévoira les indicateurs suivants :  

Niveau de connaissance des jeunes en matière d’organisation 

- à mi-parcours du programme, au moins 70 % des jeunes formés obtiennent la moyenne 

au test d’évaluation de leur formation en matière d’organisation – niveau basique. La 

population formée est composée de jeunes de 18-35 ans membres d’OSC et de jeunes 

intéressés à créer une nouvelle organisation formelle ou informelle (au moins 30 %).   

 

- A la fin du programme, au moins 70 % des jeunes formés obtiennent la moyenne au test 

d’évaluation de leur formation en matière d’organisation – niveau intermédiaire. La 

population formée est composée de jeunes de 18-35 ans membres d’OSC et de jeunes 

intéressés à créer une nouvelle organisation formelle ou informelle (au moins 30 %).   
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IOV.3.1.2. Niveau de connaissance des associations de jeunes des outils de 

participation et de plaidoyer (outil 12) 

 

Cet outil s’intéresse aux connaissances des associations de jeunes des outils de participation et 

de plaidoyer. L’échantillon prévu pour la mesure de la ligne de base est composé de membres 

d’associations de jeunes dont l’objectif est les jeunes. Au moins 30% de filles. Au moins 40% des 

associations sont basées en milieu rural. On verra que ces conditions n’ont pu être toujours 

respectées. 

A noter que les personnes de plus de 35 ans ont été acceptées dans l’échantillon à conditions 

qu’elles appartiennent à des associations se définissant comme des associations « de jeunes ».  

 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de connaissance des jeunes 

et associations de jeunes dans le domaine de l’organisation selon l’échelle suivante :  

Note moyenne 0≥X<0,5 0,5≥X<2,

5 

2,5≥X<4,

5 

4,5≥X<6,

5 

6,5≥X<8,

5 

8,5≥X≥1

0 

Niveau de 

connaissance des 

associations de 

jeunes 

Aucune 

connaissa

nce 

Très 

faibles 

connaissa

nces 

Faibles 

connaissa

nces 

Connaissa

nces 

moyennes 

Bonnes 

connaissa

nces 

Très 

bonnes 

connaissa

nces 

 

a – LARACHE 

 

L’échantillon auprès duquel cet indicateur a été mesuré dans la province de Larache était 

composé de 8 membres d’associations de jeunes. Leur profil s’établit comme suit : 

  

50%50%

Milieu

Rural

Urbain

50%
50%

Sexe

Filles

Garçons
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L’échantillon sur lequel l’indicateur a été mesuré à Larache affiche une parité parfaite avec 50 

% de filles et 50 % de garçons. De même, 50 % des répondants habitent en milieu rural et 50 

% en milieu urbain. Leur niveau d’éducation est varié. Dans l’ensemble, l’échantillon affiche 

d’excellentes caractéristiques pour la mesure de la ligne de base.  

 

Le score moyen obtenu dans la province est faible, indiquant un besoin important de 

renforcement des connaissances en matière de participation et de plaidoyer :   

 Score moyen Niveau de connaissances/participation et plaidoyer 

Associations de jeunes 3,79 Faibles connaissances 

 

Les associations de jeunes actives en milieu rural affichent un niveau de connaissance 

supérieur à celui des associations actives en milieu urbain : 

 Score moyen Niveau de connaissances/participation et plaidoyer 

Milieu rural 4,50 Connaissances moyennes 

Milieu urbain 3,08 Faibles connaissances 

Cette différence reste à expliquer, mais pourrait être due à une plus grande expérience des 

associations rurales, qui ne sont généralement pas dédiées exclusivement aux jeunes et ont 

pu acquérir un plus grand historique.  

 

b – AL HOCEIMA 

L’échantillon auprès duquel cet indicateur a été mesuré dans la province d’Al Hoceima était 

composé de 10 membres d’associations de jeunes. Leur profil s’établit comme suit : 

25%

25%

50%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université
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Comme à Larache, l’échantillon sur lequel l’indicateur a été mesuré dans la province d’Al 

Hoceima affiche une parité parfaite avec 50 % de filles et 50 % de garçons. De même, 30 % 

des répondants indiquent habiter en milieu rural et 40 % en milieu urbain, une proportion 

importante d’entre eux (30 %) n’ayant pas donné cette information. Leur niveau d’éducation 

est varié, avec une minorité de personnes ayant un niveau universitaire.  

 

Le score moyen obtenu par les associations de jeunes est moyen, ce qui reflète un certain 

dynamisme dans ce domaine dans la province d’Al Hoceima. 

 Score moyen Niveau de connaissances/participation et plaidoyer 

Associations de jeunes 4,53 Connaissances moyennes 

 

Une fois de plus, les associations de jeunes actives en milieu rural affichent un niveau de 

connaissance supérieur à celui des associations actives en milieu urbain, ce qui confirme un 

niveau plus élevé dans les douars qu’en ville, probablement dû à une plus grande expérience 

des associations rurales, qui ne sont généralement pas dédiées exclusivement aux jeunes et 

sont plus anciennes.  
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 Score moyen Niveau de connaissances/participation et plaidoyer 

Milieu rural 4,99 Connaissances moyennes 

Milieu urbain 4,50 Connaissances moyennes 

 

c – OUJDA 

L’échantillon auprès duquel cet indicateur a été mesuré dans la province d’Oujda était 

composé de 9 membres d’associations de jeunes. Leur profil s’établit comme suit : 

  

 

Le groupe des répondants est ici composé de 37% de filles, ce qui est suffisant. En revanche, 

seuls 12 % des répondants indiquent habiter en milieu rural, ce qui est largement au-dessous 

du niveau attendu (40%). Il convient toutefois de noter qu’une proportion importante d’entre 

eux (33 %) n’a pas donné l’information sur son lieu de vie. Leur niveau d’éducation est 

homogène, avec 88 % de personnes ayant un niveau universitaire.  

 

Le score moyen obtenu par les associations de jeunes dans la province d’Oujda en termes de 

connaissances en matière de participation et de plaidoyer est le plus faible des trois provinces. 

Un niveau qui peut s’expliquer partiellement par la faible proportion de répondants vivant en 

12%

50%

38%

Milieu

Rural

Urbain

NR
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63%

Sexe

Filles

Garçons

12%
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milieu rural.  Celle-ci ne permet d’ailleurs pas de distinguer dans la province les scores par 

milieu de vie.  

Les besoins en termes de renforcement des capacités dans ce domaine sont donc forts dans 

la province d’Oujda.  

 Score moyen Niveau de connaissances/participation et plaidoyer 

Associations de jeunes 3,48 Faibles connaissances  

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS  

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province.  

province Score  Niveau de 

connaissances/participation et 

plaidoyer 

Larache  
3,79 Faibles connaissances 

Al Hoceima 
4,53 Connaissances moyennes 

Oujda 
3,48 Faibles connaissances 

 

Il apparaît que le niveau de connaissance des associations de jeunes en matière de participation 

et de plaidoyer est faible dans deux provinces (Larache et Oujda), ce qui suppose un programme 

de renforcement des capacités important et par étapes. La province d’Al Hoceima se distingue 

par un niveau de connaissance moyen, qui reflète probablement le dynamisme observé dans 

cette province dans ce domaine.  

On recommande donc que le programme de renforcement des capacités des associations de 

jeunes en matière de participation et de plaidoyer s’étale tout au long du projet, en élevant 

progressivement le niveau. Il devra toutefois démarrer rapidement afin de permettre la création 

de nouvelles organisations (formelles et informelles) de jeunes au cours du projet.  

 

On prévoira les indicateurs suivants :  

Niveau de connaissance des jeunes en matière d’organisation 

- à mi-parcours du programme, au moins 70 % des membres d’associations de jeunes 

formés obtiennent la moyenne au test d’évaluation de leur formation en matière de 

participation et de plaidoyer – niveau intermédiaire. La population formée est 

composée d’au moins 40 personnes, membres d’au moins 18 associations de jeunes (6 

par province) 

 

- A la fin du programme, au moins 70 % des membres d’associations de jeunes formés 

obtiennent la moyenne au test d’évaluation de leur formation matière de participation 

et de plaidoyer – niveau avancé. La population formée est composée d’au moins 40 

personnes, membres d’au moins 18 associations de jeunes (6 par province) 
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IOV.3.1.3. Perception des jeunes formés sur l'évolution de leurs life skills (outil 11) 

 

Cet indicateur a été conçu pour être mesuré auprès de jeunes ordinaires afin d’évaluer leur 

perception sur l’évolution de leurs Life Skills. Les critères retenus pour le groupe de mesure sont : 

profil varié, d’âge différent, filles et garçons, de zones rurales et urbaines dont au moins 30% de 

filles et 40% issus du milieu rural. 

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer la perception des jeunes de leurs life 

skills selon l’échelle de notation suivante (en arrondissant à l’entier le plus proche) : 

Note moyenne 10-15 

points 

16- 21 

points 

21-25 

points 

26-30 

points 

31-35 

points 

36-40 

points 

Interprétation Très faibles 

capacités 

Faibles 

capacités 

Capacités 

moyennes 

Assez 

bonnes 

capacités 

Bonnes 

capacités  

Excellentes 

capacités 

 

a. LARACHE 

Cet indicateur a été mesuré à Larache auprès d’un groupe de 6 jeunes ordinaires âgés de 18 à 

35 ans. 

 

 

 

Le score moyen obtenu à Larache est de l’ordre de 22,67, ce qui représente une perception 

moyenne des jeunes par rapport à leurs life skills.  
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La comparaison des scores obtenus selon le sexe montre une légère avance pour les filles mais 

le niveau reste identique, soit des capacités moyennes. 

 

  Score moyen Niveau de perception 

Filles  23,75 Capacités moyennes 

Garçons 20,5 (arrondi à 21) Capacités moyennes 

 

De même, la comparaison des scores obtenus par tranche d’âge ne présente pas des différences 

qui méritent d’être signalées. 

 

 Score moyen Niveau de perception 

18 – 29 ans 23,67 Capacités moyennes 

30 – 35 ans  21,67 Capacités moyennes 

 

b. AL HOCEIMA 

A Al Hoceima, l’échantillon était composé de 8 jeunes, dont le profil détaillé s’établit ainsi :  

 

 

 

Pour Al Hoceima, le groupe de mesure de cet indicateur est constitué en grande partie des 

garçons issus du milieu urbain, âgés de moins de 30 ans et ayant un niveau d’éducation 

universitaire. Les proportions par sexe et par milieu de résidence n’ont donc pas pu être vérifiées 

dans ce groupe de mesure. 
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Le score obtenu à Al Hoceima est de 21,63. Il traduit une perception moyenne des capacités en 

matière de life skills. 

La comparaison des notes obtenues selon le sexe fait apparaitre un grand écart entre le niveau 

de perception des garçons et celui des filles. Ce dernier est ridiculement faible et impacte de ce 

fait le score moyen obtenu au niveau de la province.  

 

 

  Score moyen Niveau de perception 

Filles 14 Très faibles capacités 

Garçons 24,17 Capacités moyennes 

 

Cette situation, qui peut s’expliquer soit par la taille très réduite de l’échantillon féminin, soit 

pour une confiance en soi déficiente, traduit le besoin d’actions urgentes en faveur des filles.  

 

En ce qui concerne la comparaison par tranche d’âge, cette analyse n’a pas de sens car 

l’ensemble des participants font partie de la même tranche d’âge (18 à 29 ans). 

 

 

c. OUJDA 

L’échantillon à Oujda était composé de 8 jeunes.  
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La lecture des graphiques ci-dessus fait ressortir qu’une majorité du groupe de mesure de cet 

indicateur est de sexe masculin (62%), âgé de moins de 30 ans (75%), issu du milieu urbain 

(75%)et ayant un niveau d’éducation supérieur. A noter que la représentation de personnes 

issues du milieu rural est très faible par rapport à la proportion prévue. 

 

A Oujda les résultats issus de cet exercice font ressortir, comme dans les autres provinces, des 

capacités moyennes puisque le score obtenu est de 22,38. 

La comparaison des scores obtenus selon le sexe fait apparaitre une divergence entre les filles et 

les garçons. Ces derniers ont en effet une meilleure perception de leurs life skills que les filles.  

 

  Score moyen Niveau de perception 

Filles  19  Faibles capacités 

Garçons 24,4  Capacités moyennes 

 

Par ailleurs, le score moyen obtenu en fonction des tranches d’âges fait ressortir une perception 

moyenne de leurs capacités chez les plus jeunes mais une meilleure perception de leurs 

capacités (assez bonnes) pour ceux de la tranche d’âge supérieure. 

 

 Score moyen Niveau de perception 

18 – 29 ans 22 Capacités moyennes 

30 – 35 ans  25,5 Assez bonnes capacités  

 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province. 

Les jeunes estiment avoir des capacités moyennes en termes de life skills dans les trois provinces.  

 

 

 

Hormis la province de Larache, la situation semble plus compliquée chez filles que chez les 

garçons. L’analyse des scores désagrégés par sexe montre, notamment au niveau de la province 

d’Al Hoceima, un écart important entre les deux sexes marqué par une faiblesse inquiétante 

enregistré chez les filles. 

province Score  Niveau de perception des jeunes 

sur leurs life skills  

Larache 
22,67 Capacités moyennes 

Oujda 
22,38 Capacités moyennes 

Al Hoceima 
21,63 Capacités moyennes 
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A ce titre, des actions ciblées, en matière de renforcement des capacités, devraient être 

consacrées afin de réduire l’écart enregistré et améliorer la situation des filles. 

 

On propose l’indicateur suivant :  

Nombre d'associations formées (formation de formateurs)  

- A mi-parcours : 3 Associations /province  

- A la fin du projet : 10 associations par province 

Nombre de jeunes formées par ces associations  

- A mi- parcours : 100 jeunes par province. Bénéficiaires de la formation : au moins 50 % 

de filles 

- A la fin du programme : 250 jeunes par province. Bénéficiaires de la formation : au moins 

50 % de filles 

Niveau de perception des life skills/confiance en soi des jeunes avant la formation et à la fin du 

programme 

- A mi-parcours : le niveau de confiance/perception passe à « assez bon » ou plus pour 

80% des bénéficiaires de formation.  

- A la fin du projet : le niveau de confiance/perception passe à « très bon » pour au moins 

75% des bénéficiaires de formation 

RESULTAT 3.2.DES MECANISMES DE PARTICIPATION ET DE DIALOGUE AVEC LES 

INSTITUTIONS LOCALES SONT MIS EN PLACE 

IOV.3.2.2. Niveau de satisfaction des jeunes quant à l'information communiquée (par 

institution) (outil 10) 

 

Cet outil vise à évaluer le niveau de satisfaction des jeunes citoyens par rapport à l’information 

communiquée par chaque type d’institution présente dans leur province. Pour la ligne de base, 

l’échantillon proposé est composé de jeunes (18-35 ans) citoyens ordinaires, ne faisant pas 

partie d’associations ou autres organisations de la société civile, d’âge différent, filles et garçons, 

des zones rurales et urbaines. Au moins 30% de filles. Au moins 40% des jeunes viennent du 

milieu rural. 

Dans l’exercice, chaque niveau de satisfaction est traduit par une note interprétée selon le 

tableau suivant : 

Niveau de 
satisfaction 

pas du tout 

satisfait/e 

peu satisfait/e satisfait/e très satisfait/e 

Note  0 à 0,49 0,50 à 1,49 1,50 à 2,49 2,50 à 3 
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a. LARACHE 

A Larache, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 5 jeunes ordinaires, dont le profil 

est comme suit :  

 

L’échantillon interrogé à Larache est composé d’une majorité de filles (80%) provenant 

essentiellement du milieu urbain : seuls 20 % des jeunes viennent du milieu rural contre 40 % 

attendu. Leur niveau d’éducation est relativement varié avec 60 % d’entre eux ayant un niveau 

universitaire et 40 % n’ayant pas dépassé le lycée. Enfin, une majorité d’entre eux (60 %) ont 

entre 30 et 35 ans, tandis que 40 % ont entre 18 et 29 ans.  

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à l’information communiquée aux jeunes 

obtenus par les différentes institutions à Larache sont comme suit :  

Communes Autorités 

locales 

Région Délégation

s 

ministériell

es 

Agences de 

développe

ment 

Association

s 

Syndicats 

et partis 

politiques 

Moyenne 

0,8 1,0 0,6 0,6 0,8 1,8 0,8 0,91 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

satisfait/e peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

 

40%

60%

Âge

18-29 ans

30-35 ans

20%

20%60%

Niveau d'éducation

Collège

Lycée

Université

20%

80%

Milieu

Rural

Urbain

80%

20%

Sexe

Filles

Garçons
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Ainsi, les jeunes se déclarent peu satisfaits par les efforts de communication de l’ensemble des 

institutions et organisations locales, à l’exception des associations qui sont les seules à 

communiquer avec eux de façon satisfaisante. 

N’ayant qu’un seul répondant vivant en milieu rural, on ne peut ici distinguer les scores par 

milieu de vie. 

 

b. AL HOCEIMA 

A Larache, l’indicateur a pu être mesuré sur un groupe de 6 jeunes ordinaires, dont le profil est 

le suivant : 

  

L’échantillon interrogé à Al Hoceima compte 33 % de filles et 33 % de jeunes provenant du milieu 

rural, ce qui est proche de ce qui était attendu. Leur niveau d’éducation est relativement élevé 

puisque 67 % d’entre eux ont atteint un niveau universitaire et 33 % le lycée. La totalité d’entre 

eux est âgée de 18 à 29 ans.  

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à l’information communiquée aux jeunes 

obtenus par les différentes institutions à Al Hoceima sont comme suit :  

  

33%

67%

Milieu

Rural

Urbain

33%

67%

Sexe

Filles

Garçons

100%

0%

Âge

18-29 ans

30-35 ans

33%

67%

Niveau d'éducation

Lycée

Université
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Commune

s 

Autorités 

locales 

Région Délégatio

ns 

ministérie

lles 

Agences 

de 

développ

ement 

Associatio

ns 

Syndicats 

et partis 

politiques 

Moyenne 

0,5 0,8 0,7 0,7 1,2 1,3 0,2 0,89 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

pas du 

tout 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

 

Dans l’ensemble, les jeunes se déclarent peu satisfaits par les efforts de communication de 

l’ensemble des institutions et organisations locales. Le mécontentement est à son comble en ce 

qui concerne les syndicats et partis politiques, dont ils ne sont « pas du tout satisfaite/es ». 

En distinguant par milieu de vie, les scores apparaissent ainsi :  

 Commun

es 

Autorités 

locales 

Région Délégatio

ns 

ministéri

elles 

Agences 

de 

développ

ement 

Associati

ons 

Syndicats 

et partis 

politiques 

Moyenne 

Milieu 

rural 

0,5 1,0 1,0 1,0 1,0 1,0 0,5 0,86 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

Milieu 

urbain 

0,5 0,8 0,5 0,5 1,3 1,5 0,0 0,73 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

satisfait/

e 

pas du 

tout 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

 

Les différences sont généralement peu significatives, les jeunes de la province d’Al Hoceima 

étaient également peu satisfaits, qu’ils habitent en milieu rural ou urbain. On remarque toutefois 

que les jeunes de milieu urbain, par rapport à leurs camarades ruraux, sont plus sévères à l’égard 

des syndicats et partis politiques, alors qu’ils sont à l’inverse tout juste satisfaits de l’information 

communiquée par les associations. Les jeunes du milieu rural en sont pour leur part « peu 

satisfaits », ce qui traduit un décalage entre les associations rurales et les jeunes, qui peut être 

lié au fait que ces associations ont en général des objectifs généralistes de développement et ne 

s’adressent pas en particulier à cette classe d’âge, alors qu’il existe davantage d’associations 

dédiées aux jeunes en milieu urbain.  

 

c. OUJDA 

Dans la province d’Oujda, le groupe des participants auprès desquels l’indicateur a été mesuré 

était formé de 10 jeunes de 18 à 35 ans. 
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.  

  

L’échantillon interrogé à Oujda compte une majorité de filles (60 %). Seuls 10 % des jeunes 

répondants habitent en milieu rural, ce qui ne correspond pas à la proportion attendue. Leur 

niveau d’éducation est uniforme avec 90 % d’entre eux ayant un niveau universitaire. Enfin, la 

plupart d’entre eux (80 %) est âgée de 18 à 29 ans, les 20 % restants étant âgés de 30 à 35 ans.  

Les niveaux de satisfaction moyens par rapport à l’information communiquée aux jeunes 

obtenus par les différentes institutions à Oujda sont comme suit :  

Communes Autorités 

locales 

Région Délégation

s 

ministériell

es 

Agences de 

développe

ment 

Association

s 

Syndicats 

et partis 

politiques 

Général 

0,6 0,9 0,7 0,7 1,4 1,6 0,6 0,93 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

satisfait/e peu 

satisfait/e 

peu 

satisfait/e 

 

Tout comme dans les autres provinces, les jeunes se déclarent peu satisfaits par les efforts de 

communication de l’ensemble des institutions et organisations locales. Seuls les associations 

tirent leur épingle du jeu puisque les répondants s’en déclarent satisfaits.  

Avec un seul jeune rural dans l’échantillon, on ne peut distinguer ici les niveaux de satisfaction 

par milieu de vie. 

10%

90%

Milieu

Rural

Urbain
60%

40%

Sexe

Filles

Garçons

80%

20%

Âge

18-29 ans

30-35 ans

10%

90%

Niveau d'éducation

Lycée

Université
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CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS  

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province 

et dans l’ensemble des provinces. 

 Niveau de satisfaction moyen 

Larache 0,91 

peu satisfait/e 

Al Hoceima 0,89 

peu satisfait/e 

Oujda 0,93 

peu satisfait/e 

Les trois 

provinces 

ensemble 

0,91 

peu satisfait/e 

 

En résumé, le niveau de satisfaction moyen des trois provinces par institution est comme suit :  

 Commun

es 

Autorités 

locales 

Région Délégatio

ns 

ministéri

elles 

Agences 

de 

développ

ement 

Associati

ons 

Syndicats 

et partis 

politiques 

Moyenne 

Larache peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

Al 

Hoceima 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

pas du 

tout 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

Oujda peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

peu 

satisfait/

e 

Moyenne 
des trois 

provinces 

0,63 0,91 0,64 0,66 1,15 1,58 0,52 0,91 

peu 
satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

peu 
satisfait/
e 

 

 Ainsi dans l’ensemble, seules les associations apparaissent comme fournissant un niveau 

satisfaisant d’informations aux jeunes. Les syndicats et partis politiques sont ceux dont 

l’information est jugée la moins satisfaisante.  

Le programme devra donc s’attacher à renforcer la communication et l’information de 

l’ensemble des institutions locales ; ainsi que des syndicats et partis politiques auprès desquels 

un effort particulier devra être fait.  
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On prévoira les indicateurs suivants :  

Niveau de satisfaction des jeunes quant à l’information communiquée 

- à mi-parcours du programme, les jeunes sont satisfaits par l’information et la 

communication d’au moins 33 % des types d’institutions et organisations locales. 

- A la fin du programme, les jeunes sont satisfaits par l’information et la communication 

d’au moins 60 % des types d’institutions et organisations locales. 

 

INDICATEURS NON RETENUS 

I.O.V. 2.2. X – NON RETENU : niveau de sensibilisation des conseils communaux à la 

participation politique des femmes (outil 5) 

 

Cet indicateur a été conçu pour être mesuré auprès des membres des conseils communaux pour 

mesurer leur niveau de sensibilisation à la participation politique de la femme. L’échantillon 

proposé pour mesurer cet indicateur est représenté par différents types d’acteurs locaux dont 

au moins 30% de femmes et 40% du milieu rural.  

L’exercice de mesure de cet indicateur consistait à évaluer le niveau de sensibilisation des 

membres des conseils communaux par rapport à la participation politique de la femme selon le 

mécanisme de notation suivant : 1 point pour la réponse la plus défavorable, 2 points pour une 

réponse un peu moins défavorable, ainsi de suite jusqu’à 5 points pour la réponse montrant le 

plus haut niveau de sensibilisation. Ce mécanisme de notation est conçu d'une manière qui 

donne un score élevé pour les réponses montrant une attitude positive envers la participation 

des femmes dans la sphère publique.  

Interprétation des résultats :  

La note maximale qui peut être obtenue est 100. Une moyenne sera calculée en rapportant le 

total des notes au nombre des personnes enquêtées. Il sera possible de donner les variations en 

pourcentage avant et après programme en utilisant cette enquête et donc indiquer si 

l'intervention eu des effets. 

 

A noter que cet indicateur n’a pas pu être mesuré à Oujda à cause de la non-disponibilité de 

profils correspondants lors des ateliers organisés. 

 

a. LARACHE 

Dans la province de Larache, l’indicateur a pu être mesuré sur un échantillon de 6 membres des 

conseils communaux. 
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La lecture des graphiques ci-dessus fait ressortir qu’une majorité du groupe de mesure de cet 

indicateur est de sexe masculin, issus du milieu rural et ayant un niveau d’éducation relativement 

moyen. 

A Larache les résultats issus de cet exercice montrent que le niveau de sensibilisation est assez 

bon enregistrant un score de 67/100. Cela reflète la volonté d’impliquer les femmes dans la 

politique. Mais dans la pratique, la réalité est toute autre, comme l’a montré le diagnostic 

préliminaire. Ce score élevé est donc à prendre avec précaution, la sincérité n’étant pas toujours 

de mise lorsque la question de l’égalité homme-femme est évoquée.  

La comparaison des notes obtenues selon le sexe fait apparaitre un score plus important chez 

les femmes que chez les hommes. Ce qui démontre le souhaite de ces dernières de disposer de 

plus de place dans le champ politique. 

  Score moyen Niveau de sensibilisation 

Femmes 79 Assez Bon 

Hommes 61 Bon 

b. AL HOCEIMA  

Pour le cas d’Al Hoceima, face à la difficulté de mobiliser des personnes ayant le profil demandé, 

avec la contrainte supplémentaire que les ateliers de mesure de la ligne de base ont 

malheureusement été organisés au moment de la tenue des conseils communaux, seule une 

personne a été impliqué dans la mesure de cet indicateur. Il s’agit d’un homme, ayant un niveau 

d’éducation secondaire et issu du milieu urbain. 

67%

33%

Sexe

Homme

Femme

17%

83%

Âge

30 - 40 ans

40 ans et

plus

67%

33%

Milieu

Rural

Urbain

16%

17%

17%17%

33%

Niveau d'éducation

Ecole

coranique

Ecole

primaire

Collège

Lycée



60 

 

Le score obtenu à Al Hoceima (même s’il faut le considérer avec précaution) est de 91/100, très 

largement supérieur à celui obtenu à Larache.  

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

Le tableau ci-après résume les résultats de cet indicateur de base au niveau de chaque province. 

Malheureusement, face à l’absence de données pour la province d’Oujda et le manque de 

données pour la province d’Al Hoceima, l’analyse comparative est impossible à réaliser. 

 

province Score  Niveau de sensibilisation des 

membres des conseils 

communaux à la participation 

politique des femmes 

Oujda 
NEANT NEANT 

Larache 
67 Assez bon 

Al Hoceima 
(91) Très bon 

 

On avait prévu l’indicateur suivant :  

Niveau de sensibilisation des conseils communaux à la participation politique des femmes : 

- A mi-parcours le niveau de sensibilisation des CC bénéficiaires est bon dans 35 % des 

cas ; 

- A fin du projet, le niveau de sensibilisation des CC bénéficiaires est très bon dans 50 % 

des cas. 

 

Finalement, cet indicateur a été supprimé.  

 

I.O.V. 2.2.Y. NON RETENU : Niveau de sensibilisation des conseils communaux au rôle 

et à l’importance des CPEC (outil 7). 

 

En plus du niveau de connaissances juridiques et administratives des membres des CPEC, il était 

important de connaître également le niveau de sensibilisation des membres des conseils 

communaux par rapport au rôle et à l’importance de ce mécanisme.  

Aussi bien à Oujda qu’à Al Hoceima, les membres de conseils communaux invités se sont excusés 

à la dernière minute. Malheureusement, ce n’est qu’à Larache qu’on a pu compter sur la 

participation de deux conseillères âgées entre 40 et 50 ans.  

La première a un niveau d’études universitaire et est urbaine, tandis que la deuxième a un niveau 

d’études secondaires et vit en milieu rural. Avec des scores de 2 et 1,7 respectivement, ces 

conseillères accusent un niveau de sensibilisation assez bon tel qu’il a été établit dans l’échelle 

de scoring suivante : 
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Note 

moyenne 

0 à 0,5 0,6 à 1 1,1 à 1,5 1,6 à 2 2,1 à 2,5 2,6 à 3 

Niveau de 

sensibilisati

on des CC  

Aucune 

sensibilisati

on : hostilité 

aux CPEC 

Faible 

sensibilisati

on au rôle 

et 

l’importanc

e des CPEC 

Niveau 

assez faible 

de 

sensibilisati

on  

Assez bon 

niveau de 

sensibilisati

on 

Niveau 

élevé de 

sensibilisati

on 

Très forte 

sensibilisati

on 

 

 

CONCLUSIONS ET RECOMMANDATIONS 

Le très faible taux de participation des conseils communaux lors des ateliers de la ligne de base 

laisse augurer de la difficulté à mobiliser ces acteurs. Le programme devra s’attacher à trouver 

le moyen de les mobiliser, notamment en leur consacrant des séances particulières (sans la 

présence des organisations de la société civile) et en respectant leur autorité.  

Les recommandations par rapport à cet indicateur étaient les suivantes : 

Niveau de sensibilisation des conseils communaux par rapport au rôle et à l’importance des 

CPEC 

- A mi-parcours, au moins 50% des conseils communaux bénéficiaires ont un bon niveau 

de sensibilisation. 

- Au terme du programme, au moins 70% des conseils communaux bénéficiaires ont un 

niveau élevé de sensibilisation. 

 

Finalement, en raison notamment de la difficulté à le mesurer, cet indicateur a été supprimé.  

 

CONCLUSION  
 

La mesure de la ligne de base a permis de connaître le niveau de départ des différents indicateurs 

retenus dans chacune des provinces-cibles et de proposer des objectifs chiffrés à atteindre à mi-

parcours et à la fin du programme. Elle a aussi permis de supprimer deux indicateurs qui se sont 

avérés trop difficiles à mesurer, en raison de la faible mobilisation des membres des conseils 

communaux (chose qui pourrait poser des difficultés lors de la mise en œuvre du programme et 

qui devra faire l’objet d’une attention particulière de la part du consortium chargé de sa mise en 

œuvre).  

Lors des évaluations à mi-parcours et à la fin du programme, les évaluateurs auront la possibilité, 

grâce au présent rapport, de comparer le niveau atteint avec celui qui avait été observé avant le 

lancement des différentes activités.  

Dans l’ensemble, on a observé un niveau de communication et de dialogue peu satisfaisant entre 

les différents acteurs locaux, une sensibilité négative de la population par rapport à l’égalité 
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hommes-femmes, et une insatisfaction des jeunes quant à l’information qui leur est 

communiquée par les institutions. En ce qui concerne le niveau de connaissance des différents 

acteurs dans les domaines qui les concerne, il est moyen pour les potentiels agents de 

masculinité positive, de même que pour les femmes intéressées par la participation politique et 

pour les membres – réels ou supposés - des Commissions de parité et d’égalité des chances 

(CPEC) (ces dernières n’existant pour la plupart que sur le papier).  En revanche, le niveau de 

connaissance des jeunes dans le domaine de l’organisation est faible, aussi bien chez les citoyens 

ordinaires que pour les membres d’organisations de la société civile. Un facteur qui pourrait 

expliquer en partie le faible niveau d’organisation des jeunes. De même, les associations de 

jeunes n’ont que de faibles connaissances en termes de participation et de plaidoyer.  Enfin, les 

jeunes répondants estiment généralement avoir un niveau moyen de life skills, ce qui est 

encourageant tout en laissant une marge d’amélioration.  
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ANNEXE : QUESTIONNAIRES UTILISES POUR LA MESURE 

DE LA LIGNE DE BASE (EN ARABE) 
 

Outils 1 et 2 Ar.pdf Outil 3 Ar.pdf Outil 4 Ar.pdf Outil 5 Ar.pdf Outil 6 Ar.pdf

Outil 7 Ar.pdf Outil 8 Ar.pdf Outil 9 Ar.pdf Outil 10 Ar.pdf Outil 11 Ar.pdf Outil 12 Ar.pdf
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  (ا0+-'#م،ا80)/، ا00$'ب، ا740)/)

        

. ADS( ا0%واط!#ن  و/'-ت ا0+!%#/ %> ا0%واط!'ت و
  ا550و#/ ...)  و/'0/ ا0+!%#/

        

          ا0%واط!#ن  %> ا0%واط!'ت و ا50%-#'ت
          ا50%-#'تا50%'$'ت %> 

          ا50%-#'ت%>  ا0 'ط'ت ا%0)'#/
          ا50%-#'ت ا0%د#ر#'ت ا0+:!#/ %>

          ا50%-#'ت %> و/'-ت ا0+!%#/

 

 : (إذا /2ت (ر-د إ-',: +=ء )'، +/را 4ك $.5 ا4/('": ھ2')%7)ظ'ت
 
 
 
 
 
 

 



 - ا0ر7ل 0/3-)3, 50()/واة 23ن ا0)/.-,  و+* ()'وى :3 أداة
 7(/+, 9* .ل ا0(رأة

 

 ا*()'رة ر#م:
  :('ر-,
  :ا#.-م

  □أ560 / □ذ3ر ا012س:
 :ا2*ن

 □أر)ل (ة) □ / )ط.ق (ة) □ / / )(زوج (ة)  □(ة)  ?'زبا2>'92 ا2;':.-9: 
1');+ / □ / □ إ?دادي / 6'0وي □ ا-(دا:+ / □ / □ ا2)*(وى ا2درا*+: )در*9 #رآ9-0 
 آ1ر ... .......................... .

 □4+ )0ط93 >5ر-9 □/ 4+ )0ط93 #رو-9   )0ط93 ا2);-92:
 

إ3/7,   ا'&25م %ول دور ا0-)/ء وا0ر7/ل؟ (إ 'ر '?'<د =/230, )/.-,  (/دا . 9* -ظر.م1
 وا%دة)

> -)0;;::::::' ط2را2)*'ھ)9 4+ ا#(8'د ا7*رة و32ن -)3ن 2.)رأة  ∆ ?).;'  أن 
 )ن ر?'-9 --(;' وأط='2;' (أ*ر(;').  ا12'ر1+

)3'ن ا2)رأة 4+ ا2)0زل 2ر?'-9 زو1;' وأط='2;'، 4+ >-ن أن )3'ن ا2ر1ل 4+ □ 
 ا12'رج 2(.--9 ا>>(-'1'ت ا>#(8'د-9.

2(*'وي 4+ ا2;)ل دا1ل و1'رج وا02*'ء 2د-;م )*ؤ2-9 )2(ر93 -' ا2ر1:::'ل   ○
 ا2)0زل

9*  ،'&25ما9*  ,(/ ھ* ا0..رة ا0)/-دة 23ن )./ن ا0(-/طق ا0<رو2 . 9* رأ2ك،2
 إ3/7, وا%دة)  (إ 'ر'?25م ا0.'2/ت؟   (/2 ص

○ +C-0- 2إ52 ا02;'-9.  )وا9.8 )2وارھم ا2درا*+)ن ا2=(-'ت وا2=(-'ن  3ل 
)*'?دة أ);'(;ن ا2)در*9 2 )ن ا2=(-'ت إ1راج)ن ا547ل  4+ >دود *ن );-ن، ∆ 
 2.زواج. ڹ?دادھٳ و

 .)5-;9 2.و#ت وا2)'ل، )3'0;م 2-س 4+ ا2)در*9  ()درس ا2=(-'ت□ 

 



2 ص و0وج ا0-)/ء و ا0ر7/ل إ20  ا'&25م 9* (/ '?'<د =/230, )/.-,  (/دا . 9* -ظر.م3
 إ3/7, وا%دة)  (إ 'ر ؟ و ا0?/مٲا0 /ص  9* ا0<ط/ع )777واءا ،,ا0()ؤو20(-/5ب 

 2;م ?)و)' );'رات أ54ل 2(و2+ ھذه ا2)0'8ب )3'رF( 90 ا02*'ء، ا2ر1'ل□ 
○  Hأو ا)رأة، ا2);م ھو أن -3ون ا122ص )ؤھ H1ض ا02ظر ?)' إذا 03ت رC-

 C22ل ھذه ا2)0'8ب.
?.5 إدارة ا22ر3'ت أو ا2)ؤ**'ت ا2;')9، و32ن  ات4+ -;ض ا7>-'ن ا02*'ء #'در ∆

 ھد ا7)ر 0'در ا2>دوث.

2 ص ا0(:/ر., ا0)2/)2,   ا'&25م 9* (/ '5ور =/230, )/.-,  (/ ھو . 9* -ظر.م4
 إ3/7, وا%دة)  (إ 'ر 50(رأة؟

 أ6-(ن );'را(;م 4+ ھذا ا2)1'ل 2+ء إ-1'-+، ا02*'ء  ا2)2'ر93 ا2*-'*-9 2.)رأة ○
 > -C-ر أو M-'-;' و1ودھ' ، )5:::::'94 #-)9 2-س 2;'ا2)2'ر93 ا2*-'*-9 2.)رأة  ∆

.F#ا2وا 
ا2)2'ر93 ا2*-'*-9 2.)رأة 2+ء *.-+، --;دھ' ?ن ا2)*ؤو2-'ت ا2;':.-9 و-5ر □ 

+2')2'- .F()1(2ر4'ه ا 

رأ2ك، (/ ھو (و&ف (?ظم ا0-/س 9* إ&25(.م 29(/ 2'?5ق 0/3?-ف (ن &3ل 3?ض  9*  .5
 إ3/7, وا%دة)  (إ 'ر اAزواج '7/ه زو7/'<م؟

∆ - ،98'1 92N*( د1ل ا2دو92 أو  1بھذه) ا2(;')ل );;' 34ط دا1ل ا7*رة، دون
 ا12);-'ت.

-;ض ا7>-'ن ا1.2وء إ52 ا2;0ف أ)ر > )=ر )O0، و-;ض ا02*'ء  4+□ 
 اQ-<8)2. (*(>ق

F-(1 ا2 1;ود >2د )ن ا52روري 2ذاؤ6ر ?.5 اF()1(2 اC(2ر-+ و( );9.5ھو  ○
.O-.? 53.2'ء 

 

29(/ 2'?5ق 3وDE ا0(رأة اC)0ر23, ا20وم؟   B&25(.م29 م ا0-/س2(/ھو '<2  . 3:.ل +/م،6
 إ3/7, وا%دة)  (إ 'ر

و اH8R>'ت  -'ت ا2)رأة،وا1>3وق و -2)و2-9 >ددوا اH*Rم وا22ر-;9□ 
 ا12د-دة ا2))0و>9 2.)رأة ((;'رض )F (3'2-د0' وھو-(0'.  ا2>3وق

وا2)*'واة --ن  ا2=رص (3'4ؤ (;دف ا2.(+ ?.5 ا2رMم )ن ا32وا0-ن ا12د-دة ○
 ٳ52 >'91 4+ >ز02'ا012*-ن، > (زال ا2)رأة (;'0+ )ن ا2()--ز 4+ ا2>-'ة ا2-و)-9 و

 2(>3-ق ا2)*'واة ا2=;.-9.  )ن ا12;ود  ا632-ر
-)3ن 2>3وق، > 2+ء )>ظور ?.-;ن، 34د ا3(*-ت ا02*'ء ا2)Cر--'ت اSن F-(1 ا2 ∆

2-س ھ0'ك >'91 3.2-'م -'2)ز-د )ن ، 0(1-ن( ٲن1)-F ا2);ن (3ر--' و اSن نأن ()'ر*
 ا12;ود.



: /(7وى ا+/5ر1' +4/رأة ا+را23' 01 ا+/.*ر,' ا+()*()' و 4أداة 
 2015ا+/ 4)'  ا+7ر.? 01 ا<:7=*2*ت ن7:و) / أو ا+4وا07

 

 ا*()'رة ر#م:
  ('ر-,:

  ا#.-م:

 :ا0*ن

 □أر)ل (ة) □ / )ط.ق (ة) □ / / )(زوج (ة)  □(ة)  7'زبا40'10 ا30'2.-1: 
+')3% / □ / □ إ7دادي / ('"وي □ ا'(دا2% / □ / □ ا0)*(وى ا0درا*%: )در*1 #رآ"-1 
 آ-ر ... .......................... .

 3 أ7رف□ / □ 3 □ / : "3م 2015أ"وي ا0(ر12 00"(-'''ت ا0)4.-1 .% 7'م  
 □.% )"ط15 64ر-1 □/ .% )"ط15 #رو-1   )"ط15 ا0)12-3:

 . /ن 2)ن /(*م ا+/#*+س ا+#/*&)' :#د: ( إ#*2' وا دة 01 ,ل =*:' )1

  -ط8  1-47  
      0(")-1 ا3#(7'د-1 وا3+()'7-1 0.+)'17 ا(-ط-ط 

      ا0)'0-1 وا60را2ب وا0).:-1 ا0+)'7-1 ا9دارة

      ا0(-ط-ط ا640ري و (;-12 ا0)+'ل 

      ا40<'ظ 7.= ا1470 وا0"ظ'.1 وا0'-12

      وا0ر-'6-1 ا0(5'.-1 ا0(+;-زات وإدارة و7-'"1 '"'ء

 إ#*2' وا دة)  (إ=7ر42ورة ا+/=طط ا+#/*&0 +74:/)' ؟  . /ن ا+ذي )+رر2

 ) □CLDHا0'2ر-1 (أ. ا0.+"1 ا0)4.-1 0.(")-1 
 ) □ CPDHب. ا0.+"1 ا3#.-)-1 0.(")-1 ا0'2ر-1 (

 □ ج. ا0)+.س ا0+)'%7
 □د. )و6<-ن )ن ا0+)'17 

 إ#*2' وا دة)  (إ=7ر؟ ا+:(*ء :(2' :  +1/7)ل  دد ا+#/*&0 . إ34ح ا+/)1*ق3

 □ ٪ 10أ. 
 □ ٪ 12 ب.
 □٪ 2 ج.



7,و)ن أر2:  94 ا+#/*&'& )#ب، 35/ن   ر1أ,  &:د/* ),ون &دد أ&6*ء ا+/#4س. 4
 أ#و2' ) 4+#*ن دا>/'، /* ھ0؟ (إ=7ر 

 □. وا0)-زا"-1 وا0)'0-1 ا3#(7'د-1ا&%$ون ا0(-ط-ط و ا0.+"1 ا0)*ؤو10 7ن أ.
 □ب. ا0.+"1 ا0)*ؤو10 7ن ا0(3.-م وا0()درس. 

 □ا&-,+*(. وا0(5'.1 و ا3+()'7-1 وا20ؤون ا0(")-1 ا0'2ر-1 0+"1. ج
 □وا1470.  ا0"ظ'.1د. ا0.+"1 ا0)*ؤو10 7ن 

 □وا0'-12.  ه. ا0.+"1 ا0)*ؤو10 7ن ا0(-ط-ط ا640ري وا0(;-12 ا0)+'1-0
 □. ا30')1 ا0-د)'ت 0+"1. و
 □. و(:'.ؤ ا0<رص ا0)*'واة 0+"1. ز

 □ن. 0+"1 اEرا6% وا0).:-1 ا0+)'1-7. 

، ,ل +#*ن ا+/#4س ا+#/*&0 )#ب أن ),ون +(* 7:ظ)م 2009 +4/)1*ق ا+#/*&0 ل . و1+*5
 دا=04.

 □ 47-1   أ.
 □ب. -ط8 

 ا+دو+': ا7#*هوظ*>ف ا<(7.*ر)' . )#وز +4/#4س ا+#/*&0 //*ر(' 6

 □ 47-1   أ.
 □ب. -ط8 

 ا+/#4س ا+#/*&0  7/)*:  . 2:*ء &94 إ.5*ر ,7*02 /ن ر>)س ا+#/*&'، )7#/:7

 □ ا0*"1 )رات .% 2 أ.
 □ ا0*"1 .% )رات 4. ب
 □ ا0*"1 )رات .% 6. ج

. /* ھ0 ا+/*دة /ن ا+د(7ور ا+#د)د ا+07 7:ص &94 أن ا+دو+' 7(95 إ+9 7 +)ق ا+7,*1ؤ 8
 ل وا+:(*ء؟*2)ن ا+ر#

 □ 34ا0)'دة  أ.
 □ 19ا0)'دة . ب
 □ 16ا0)'دة . ج
 
 
 



اD زاب   &94  2011أ,7و2ر  21ا+4*در 01   11-29. ا++*:ون ا+65وي رCم 9
د ا+وط:0 ا+=*ص 62/*ن /.*ر,' ا+/رأة 01 ھ)>*7(* اEدار)' &94 ا+54) ا+()*()'

E0 ،) دد :(2' وا/(4C',ا+ /.*ر:)ب : *ء 

 □٪ 50  أ.
 □ ٪ 33  ب.
 □٪ 25  ج.

/)زا:)*7(* :#د :  . /ن 2)ن ا+/وارد ا+07 )/,ن 257>7(* /ن 2Cل ا+#/*&*ت +7.,)ل10
 =*:' )( إ#*2' وا دة 01 ,ل 

  -ط8  1-47  
      ا0)4.-1 ا60را2ب

      ا0دو10 (4و-0ت

      ا50روض

      )ا0(3'ون )2'ر-G ()(ل ا0()و-ل ا0-'ر+%

 

 

   



*8.9+ر6&  : .)4وى و-1 ا*./+*س ا*/.+-,& '+*()'&5أداة 
 ا*),+),& *9.رأة

 

 ا*()'رة ر#م:
  ... .......................... :('ر-,
  ... .......................... :ا#.-م

  □أ560 / □ذ3ر ا012س:
 ... .......................... :ا2*ن

 □أر)ل (ة) □ / )ط.ق (ة) □ / / )(زوج (ة)  □(ة)  ?'زبا2>'92 ا2;':.-9: 
1');+ / □ / □ إ?دادي / 6'0وي □ ا-(دا:+ / □ / □ ا2)*(وى ا2درا*+: )در*9 #رآ9-0 

 .... .......................... آ0ر 
 □3+ )0ط92 >4ر-9 □/ 3+ )0ط92 #رو-9   )0ط92 ا2);-91:

 ... .......................... :ا12)'?9

 

 أ+*ل .)4وى .ن ا%4'+ق أو ا%:4$ف .# ا*"'+رات ا*4+*,&: ا*/واب ا*ذي ,=فُ  ا:4ر
 ( إ/+'& وا-دة +1 6ل :+(& )

 أوا3ق 5.ا  
  ا7ط6ق ?.5

ج. 5 أوا3ق   ب. 5 أوا3ق
  و5 أر3ض

ه. أوا3ق   د. أوا3ق
 ً'('()  

. ا2ر1'ل ھم أ63ر ا*(;دادا 2.)1'ر93 1س
  3+ ا2>-'ة ا2*-'*-9

          

-;ر3ن 1-دا 3-<-9 إدارة . ا02*'ء 2س
  )-زا0-9 ا@*رة، و32ن 2-س ا2-6د

          

أ?(2د أن ا2)0ظ)'ت ا02*':-9 2-*ت . 3س
  CCCCC4رور-9

          

ا2)ز-د )ن  -1ب أن (>(ل. أ?(2د أن 4س
  )*ؤو2-'ت ?')9  ا02*'ء

          

) ا12'رع 3+( ا2;')9 ا2)ظ'ھرات. 5س
   ا02*'ء F1ن )ن 2-*ت

          

 9أ*(ط-G أن أ(0-ل ا)رأة 3ر:-* . 65س
  -.دي  2.>3و)9 3+

          

 40)'ما 3':دة ھ+ أ-ن أرى 5 أ0'. 7س
  9.*-'*-2 02*'ءا

         



-د )ن -1ب ?.5 ا2>3و)9 إ-6ء ا2)ز  .8س
H' ا2)0ظ)'ت ر3;(ا5ھ()'م 42.2'-' ا2(+ 

  ا02*':-9

          

.+ -0<س ا2طر-92 -5 -)3ن 2.)رأة ()6 .9س
  3'2ر1ل

          

)1'ر93 ا2)رأة 3+ ا2)1'ل ا2;'م   .10س
  ھ+ أو2و-9 ا15()'?-9

          

 -ر?'-9 ن((3.< أن ا02*'ء ?.5 -1ب. 11س
  23ط  ا2--ت و ا@*رة

          

 ا02*'ء (2وم أن 1-د 1+ء اI0. 12س
 ن>2و#H ?ن وا2د3'ع نأH*>0 -(0ظ-م

          

 اG-(12، (Hم ا2*-'*-9 ا2)1'ر93. 13س
  و0*'ء ر1'5

          

            ا2--ت أ)ور أ43ل (د-ر ا02*'ء. 14س
0*'ء  (40م . أ?(2د أI0 أ)ر 1-د أن15س

  ا2)0ظ)'ت ا02*':-9  إ52)ن ?':.(+ 
          

.ا2)رأة -1ب أن ((1'ور )G 16س
'H13+    زو 'H2< 3+ 3-<-9 ا*(0دام

  اJ)2و-ت

          

.أود أن أG11 ا02*'ء 3+ ?':.(+ 17س
  2.)1'ر93 3+ ا2>-'ة ا2*-'*-9

          

 ات)ظ'ھر.2ن أ>4ر أ-داً إ52 18س
  0*':-9 2)0ظ)'ت   ?)و)-9

          

 )6ل #'درات أ-4'ً  ھم ا02*'ء. 19س
 ا2)*ؤو2-9 )وا#G ا>(6ل ?.5 ا2ر1'ل
  ا2;')9

          

            ا2*-'*9 #4-9 ر1'ل   .20س
 

  



1:'+ؤ ا84رص  564* ا2.4'واة و  : .12وى .-ر+* أ()'ء6أداة 
)CPEC( *;4<دور و. .* ھذه ا 

 

 ا*()'رة ر#م:
  ..................... :('ر-,
  ..................... :ا#.-م

  □أ560 / □ذ3ر ا012س:
 ..................... :ا2*ن

 □أر)ل (ة) □ / )ط.ق (ة) □ / / )(زوج (ة)  □(ة)  ?'زبا2>'92 ا2;':.-9: 
1');+ / □ / □ إ?دادي / 6'0وي □ ا-(دا:+ / □ / □ ا2)*(وى ا2درا*+: )در*9 #رآ9-0 
 آ1ر ... .......................... .

 ..........................ا12)'?9: 

، ا4ذي 51ص (() إ5&'ء 564* 2009. .' ھ! ا4.'دة .ن ا4.;#'ق ا64.'(! 524* 1
 إ6'1* وا0دة)  (إ-1را2.4'واة و1:'+ؤ ا84رص ؟

  □ 13ا2)'دة  أ.
  □ 14ا2)'دة . ب
 □ 15ا2)'دة . ج

 إ6'1* وا0دة)  (إ-1ر. 564* ا2.4'واة و 1:'+ؤ ا84رص 4 ' دور : ؟2

 □ (20-ذي  أ.
 □ ا*(3'ري  ب.

 □ج. ا(1'د #رارات 

 ( إ6'1* وا0دة +! :ل -'5* ). ا5طراف ا4.-5;* 521&'ء 564* ا2.4'واة و 1:'+ؤ ا84رص ھ!: 3

  1ط7  6>-5  
      ا12)'?9 

      ا2)>.-9 ا2*.ط'ت

      9'?.-ن ا2)1()8 ا2)د0+ 

      ا12);-'ت

      ا2)د-ر-9 ا2;')9 1.2)'?'ة ا2)>.-9 

      ا12'ر1-9  ا2)6'52



.12وى ا64.'('ت (() 564* ا2.4'واة و 1:'+ؤ ا84رص  . ا4 دف ا4ر7;2! وراء إ5&'ء4
 إ6'1* وا0دة)  (إ-1ر:  ھو

 □9+ ا2>3')9 ا2)>.-9.  ا202وذ وذوي 2و1;'ءار93 أ. (8-13 )3'
ا22رص  ب. (@د-م ا2(و1-? إ52 ا2)1.س ا12)'?+ >ول ا02وع ا=1()'?+ و(3'9ؤ

  □  و(;)-م )@'ر-9 ا02وع
  □ج. ا2)3'ر93 9+ );'م ا2)1.س ا12)'?+ 9+ )1'ل ا2(0)-9 ا=1()'?-9. 

 :564* ا2.4'واة و 1:'+ؤ ا84رص . .ن 1;ن . 'م 5

  1ط7  6>-5  
      إ1راء (13-ص ?.5 ا2()--ز Bد ا2)رأة وا32-'ب 9+ 1)'?(;م.

      1.2)'?9 وا2)'2+ اCدارير ا2(*-- 9+ )1.سا2 أ?B'ء د?م

     ا012*-ن --ن ا2)*'واة (>@-ق أ1ل )ن ?)ل 1ط9 (@د-م

 ا=#(6'د-9 ا2(0)-9 -1ص )' 9+  ا12)'?+ ا2)1.س #رارات ا(1'ذ 9+ ا2)3'ر93
  .وا62@'9-9 وا=1()'?-9

    

 

   



: )45وى و-2 ا0)/.0س ا0/).-'& ,دور وأھ)'& 7أداة 
 و 4>.;ؤ ا90رص7/0& ا0)5.واة 

 

 ا*()'رة ر#م:
  .………('ر-,:
  .………ا#.-م:

  □/ أ562 □ا234س: ذ/ر
 …………ا4*ن:

3')&= / □ / □ إ$دادي / 6'2وي □ ا"(دا!= / □ / □ ا4)*(وى ا4درا*=: )در*: #رآ2-: 

 آ)ر ... .......................... .
 □,= )2ط*: .-ر-: □/ ,= )2ط*: #رو-:   )2ط*: ا4)&-(::

 

0/.ن ا0)5.واة و4>.;ؤ ا90رص ا)رة #ول )&4رح (وا#د) '!>س رأ'>م ;2 /دوى . <= د1
 )و/ودة ;2 /).-4ك: >). ھ2

  34)'$-:*-ر $)ل ا4)3'4س ا" 2/' (-رأ. إ
  ب. أ2/' 3 ()دم أي 2رض

  "&ض ا4)62&: 4د-/' إنج. 
 دورا .'*)' ,= (&ز-ز ا4)*'واة "-ن ا234*-ن $.5 )*(وى ا34)'$'ت. 4د-/' إند. 

 وا0وظ'9& ا0ر)'5'& 0./.ن ا0)5.واة و4>.;ؤ ا90رص؟(إ/.,& وا#دة) رأ'ك، ). ھ2 ;2  .2
  )ن أ>د#'ء ا4ر!-س ,= 234: و-: )3)و$:أ. ا4*)'ح "
  . ا4)3.س ب. (ز--ن

   .")*<4: ا4)*'واة "-ن ا234*-ن&.ق ل #2'ة ا(>'ل ): ا4)3(): ا4)د2= ,-)' -(-ج. ((/
  $.5 ا4)*'واة "-ن ا234*-ن. :ا4*'!) ): ا4)..-:'/ا4.د. (&ز-ز 

 ؟(إ/.,& وا#دة)50ذه ا0./.ن أن 244دھ. 4.0!,'ر ا240 ')>ن  . ;2 رأ'ك، ). ھ2 ا0طرق3
  أن (و3د.  .(5 ، 3 -2"@=طر-*: ٲ-: (و3د 3أ. 

  ب. -2"@= 4/' أن (&ط= رأ-/' (.ت ط.ب )ن #"ل ا4)3.س. 
   .*ؤال .ول ا4)*'واة "-ن ا234*-ن طرح  ج. -2"@= ا*(('ر(/' /.)'

دون  4(.*-ن ا4)*'واة "-ن ا234*-ن و(/',ؤ ا64رص د. -2"@= 4/' أن (*دم )*(ر.'ت
 ا23(ظ'ر ط."'ت ,= ھدا ا4>دد.

 



؟(إ/.,& 8.ء 0/.ن ا0)5.واة و4>.;ؤ ا90رصإ0 #.0& ;2. ;2 رأ'ك، ). ھ2 ا470.)6 ا0)4ر4,& 4
 وا#دة)

  . ا3Gراآت و ا4و#ت ھذا )ن (<F2 (و,-ر ا4)'ل،أ. 
  ,رق ): ا4و-: ا4.'4=.  ھ2'ك -/ون 4.نب. 
  . :)'/4ا )*(ر.'تا4 "&ض )ن اG*(6'دة ,ر>: د6*ٙ (ُ  #دج. 
$.5 أ(-'ء /6-رة ,= ا24ظر *-@ض 4.)3.سا ٲن .-ث و)-): ا4&وا#ب *(/وند. 

 )3'ل ا4)*'واة "-ن ا234*-ن.

 
   



 .ا467849- ا,ذ3ور4- و23ء وا,(0ر.- ا,و+* ()'وى: 8 أداة
 

 ر*م: ا&%$#رة
  .......................... . :%#ر,+
  .......................... . :ا*-,م
 .......................... . :ا/&ن

 □أر$ل (ة) □ / $ط-ق (ة) □ / / $%زوج (ة)  □(ة)  7#زبا/4#/1 ا/2#3-,1: 
+#$3% / □ / □ إ7دادي / (#"وي □ ا'%دا2% / □ / □ ا/$&%وى ا/درا&%: $در&1 *رآ",1 
 آ-ر ... .......................... .

 ..........................ا/+17#$: 

 

 إ678- وا*دة)  (إ&'ر. 76,")6- ,ك، ا,()7واة 46ن ا,8")4ن ھ* ?<4- '=م: 1

 ا/0%,#ت وا/"&#ء□ 
 'و+ود 7دم ا/$&#واة  1",3/$اان ا/"#$,1، 4"3# ھ% /'-دا ∆
 لوا/ر+# ا/"&#ء ,-ص ا4$ر اذھ 9-8، ا/$+7$% ○

 وا*دة)إ678-   (إ&'ر:  ٳ,- أ3,ر 4ر8+م ا,()7واة 46ن ا,8")4ن . 76,")6- ,ك، +د2

 ا<-%=>#ت ا/ط',1,3 ',ن ا/ر+ل وا/$رأة. □ 
 ا/(?#>1 وا/3#دات وا/%?#/,د ا<+1,7#$%. ○
 .'#/%&#وي ا/ط',13 وا/(?#>1 ∆

 إ678- وا*دة)  (إ&'ر"ا,"وع ا82'(7+* وا,'"(4-" ھ*:  ر3م، (70ر6-ظ. .* "3

 >% ا/%"$,1 إد$#ج ا/$رأة ∆
 ا2ط0$ل .- ا&,+*ان ا&%$#"!و @14 ا4$3#ت %4&,ن □
 B-7 أرض ا/وا*7. و%ط',?8 وا/"&#ء ل#ا/ر+ ا/$&#واة >% ا/4?وق ',ن ○

+:- ر+47- ا7ط78ل وا,740م 776+(7ل ا,("ز,4-؟  ?7در4ن 73,")7ء، . ھل '0'0د أن ا,ر78ل،4
 إ678- وا*دة)  (إ&'ر

 "3م  ○
 □>  

  أ4,#"#ً  ∆ 



 إ678- وا*دة)  (إ&'ر؟  ,70ب,; 7ط78لا. (7 ھو رأ4ك .* ((7ر)- 6

∆ D< ،10-%-$/ث و ا4ط0#ل /د,3م ا/-,#ر $ن ا3/4#ب ا#"F8 /,س ھ"#ك >رق ',ن ا"
    9ورذا/

9ور ,Iر ذ) $ن *'ل ا/#/د$9B/-0%,#ت (  $-@@1 أ/3#ب$$#ر&1 □ 
 وا/93س @J,4.  ھم'"$و

%?&,م ا4دوار ',ن  3م>,  %ر&+ ا/%% /3#ب4ا"4و ,+ب %+"ب %و+,8 ا4ط0#ل ○
 ا/+"&,ن.

 إ678- وا*دة)  (إ&'رھ*:  )féminisme. 76,")6- ,ك، ا,")و4- (6

 ا<-%=>#ت.- ا&456"3 ا/ر+#ل و $4#ر'1 ن >%رK'% وا%%ا/ $+$و17 $ن ا/"&#ء □
 .ا/+"&,ن ',ن ا/ط',1,3

   $ن ا/ر+#ل. أB-7 ر%'1>% $ ا/"&#ء وB3&% 7I إ/B "&#41,2ر19  ∆
أ&#&% $ن  49ق $&#واة ',ن ا/+"&,ن-/ ا/ذ,ن ,د7ون ل$ا&78ا/"&#ء و %-ص 4ر19 ○

 4?وق اF"&#ن
 

 ,ر78ل ا,ذ4ن: ا إ,- =4ر- ا467849- '4ا,ذ3ور . .* رأ4ك،7

 "0س ا/4?وق.  #,3%?دون أن ا/$رأة /د,3 ○
 /د,3م &-وك $-"ث. □ 
 #$%,#زات B-7 1",3$ ا/"&#ء' ا/4%0#ظ,ر,دون  ∆
 



 ,:2ل ا&.8ظ6م ا&234ب (0 ,/.وى ا&,+ر() &دى :9 أداة
 

 ا*()'رة ر#م:
  .………('ر-,:
  .………ا#.-م:

  □/ أ672 □ا234س: ذ/ر
 …………ا4*ن:

3')'< / آ&ر □ / □ إ$دادي / 7'2وي □ ا"(دا!< / □ / □ ا4)*(وى ا4درا*<: )در*; #رآ2-; 
. .......................... ... 

 □+< )2ط(; -,ر-; □/ #رو-; +< )2ط(;   )2ط(; ا4)'-);:
  □  2('"; / )2ظ); أ&رى )ن ا4)3()1 ا4)د2<□ / □ ھل أ2ت $,و +<: 3)'-; 

  ........................... ...... -دد أي )2ظ); 
 □4، أ2' 4*ت $,و +< )2ظ); )ن ا4)3()1 ا4)د2< 

 

ا&ر3)؟ (إ:232ت ا&.0 &#2 ا&"ق (0 ."!6ق  ,2ھ0، ا&.2&6)ا=4>2ل ا&.8ظ6,6)  63ن ,ن .1
 ,.+ددة ,,>8))

   3)'-'تا4 أ.
   ا4(''و2-'ت. ب
   ا4)ر/'ت. ج
   ا24('"'ت. د
 4 أ$رف. ه

26ت 6,>ن أن . اذ>ر ,2 إذا >82ت ا&+23رة ا&.2&6) 0"6") أو /2ط-): "(0 ا&,*رب، ا&:,+2
 " ,/3ق .0ر6)دون 3ن 3"ر6) و..>وّٙ 

  أ. ;--: 
  ب. &ط>

 ج. 4 أ$رف
 
 
  
  
 



 ؟(إ:32) وا"دة),ط:وب 2489ء :,+6)؟  ،>"د أد78 ،. >م 6دد ا=2/4ص3
  أ)&'ص 2أ. 

  أ)&'ص 3ب. 
  أ)&'ص 4ج. 
  أ)&'ص 5د. 

 ه. 4 أ$رف

 (إ:32) وا"دة)؟ 2#6:ب إ3>; ا&.0 ا&/:ط2ت ھ0,ن  ،إ248ء :,+6) أو 8!32) 86د. 4
  أ. وزارة ا4(,')ن وا4)رأة وا<*رة وا4(2)-; ا34()'$-; +< ا4ر"'ط 

  ب. ا4*.ط; ا4)-.-; 
) >(-.#Aج. )ر/ز ا4*(7)'ر اCRI (  

  )BBBBB)/( )ODCOب BBBBBBBB-(2); اBBBBBBB')4'ون .د
 ه. 4 أ$رف

 

 :+26ت وا&.+2و268ت &::, 23&3/8)  .5
  = ;وت وا-د  $,و وا-د :ا4('$دة ط"ق )ن #"ل ا<$,'ء )/(بأ. -(م ا2(&'ب ا4
$دة أ;وات   و-)/ن 4.',و أن -/ون 4د-F )ن #"ل ا<$,'ء )/(با4ب. -(م ا2(&'ب 

  و+(' 4)*'ھ)(F ا4)'4-; 
  ا2)>وا ا34)'-; أو ا4(''و2-;  -نذ4ادا!)ون: ھم  )/(با4 أ$,'ء ج.

 د. 4 أ$رف
 

 

   



 2;م 89د-ا2- 672&ب 4ول ا2-01و-&ت: -,+وى ر'& ا10أداة 
 (4,ب ا2-ؤ,,9)

 

 ا*()'رة ر#م:
  .………('ر-,:
  .………ا#.-م:

  □/ أ672 □ا234س: ذ/ر
 …………ا4*ن:

3')'< / آ&ر □ / □ 7'2وي  إ$دادي /□ ا"(دا!< / □ / □ ا4)*(وى ا4درا*<: )در*; #رآ2-; 
. .......................... ... 

 □+< )2ط(; -,ر-; □/ +< )2ط(; #رو-;   )2ط(; ا4)'-);:
 

 &2-01و-&ت ا2واردة -ن ا2(;&ت ا2+&2'6:9 )'-&'+01قا72%$?  ر'&كى إ!ط? -,+و

!0-  ,'ر راض  
  ا/ط.ق

  راض (دا  راض  ,'ر راض

          ا34)'$; 

          ا4*.ط'ت ا4)-.-;

          ا34/;

ا4)2دو"-'ت 
ا4(ط'$-; (ا4('.-م، 
ا34-;، ا4)"'ب و 
  ا4ر-',;، ا564-;)

        

و/'4; ا4(2)-; 
(ا4(2)-; ا37()'-; 

ADS ;4'/و ،
(2)-; ا#'4-م 

  ا4))'ل)

        

          ا34)'-'ت

ا24('"'ت و 
ا:-زاب 
    ا4*-'*-;

        

 

   



 "56'را52م ا*13'012" ب: إدراك ا*()'ب 11أداة 
 

 ر+م:ا'&%$رة 
  .………&$ر-,:
  .………ا+.-م:

  □/ أ672 □ا234س: ذ/ر
 …………ا4'ن:

 :/ آ'ر □3$%&< □ / / 7$2وي □إ$دادي / □ا"&دا!< □ / ا4%'&وى ا4درا'<: %در'; +رآ2-; 
. .......................... ... 

 □+< %2ط(; -,ر-; □/ +< %2ط(; +رو-;   %2ط(; ا%4&-);:
 

 >8 ا*6#'"ت ا*2'*01: ا*(? 601' 1?ص =درا2ك  >8 ;611ك:ط8 2ٳ1.

+درات   +درات ,&-.;  
  %&و'ط;

+درات   +درات 3-دة
  3-دة 3داً 

&&.م أ)-$ء ا4(درة $.6 ( %1$رات ا4&&.م
  )3د-دة

        

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";ذإ
 
 
 
  

          ا4(درة $.6 ا4&&"-ر $ن أ+/$رك

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 
 

ا-&-$3$ت  و+1م ا4(درة $.6 ا:'&%$ع
  ا;'ر-ن

        

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
   
 
 
 
 
  



 "طر-(; ا4&واطف ا4(درة $.6 ا4&&"-ر $ن
  =-ر $دوا2-;

        

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 
  

          ا4,<وط ا4(درة $.6 إدارة

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 
 
  

          %3%و$; ا4(درة $.6 +-$دة

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل  ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ إ
 
 
 
 
 
 
  
          

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 
 
  

ا24@وص  و+1م ا4(درة $.6 ا4&&"-ر
  ا4%/&و";

        

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 

          و +1م اBر+$م ا4-'$ب  ا4(درة $.6

 :ذ4ك $ن -"رھن )/را 3$ط$ء %7$ل   ،اً""+درات 3-دة" أو "+درات 3-دة 3د ا /$2ت ا33$";إذ
 
 
 
 
 



 م 6(2وى ا*,;0 >8 +*(ك ؟. &1ف 2;$1 2 

  %%&$ز  3-د  %&و'ط  ,&-ف  
%'&وى ا4&(; +< 

'.2>  
        

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



*5ر.7 6*45,ت ا012,ب .- *, : *()وى 12أداة 
 أدوات ا2*1,ر;7 وا2*را.75   4:ص

 
 ا*()'رة ر#م:

  .………('ر-,:
  .………ا#.-م:

  □/ أ562 □ا234س: ذ/ر
 …………ا4*ن:

/  □3')&= □ / / 6'2وي □إ$دادي /  □ا"(دا!= □ / ا4)*(وى ا4درا*=: )در*: #رآ2-: 
 ... .......................... . :آ'ر

 □+= )2ط(: -,ر-: □/ += )2ط(: #رو-:   )2ط(: ا4)&-)::
 

 (إ70,6 وا#دة)) : CPEC);,.ؤ ا2 رص ( و62<7 ا2*(,واة  .- ا52=وة. ا62*45,ت 1
  3)'$:)ن #"ل ر!-س ا4 'أ. -(م ا'(-'رھ

  "(4و-ت ا4)واط2-ن  '''"2ب. -(م ا2(
 2:ا34 ھذه += ة4)-.-: 24' ا4-ق += أن (/ون $,وج. 3)-5 ا34)&-'ت ا

 (إ70,6 وا#دة)2&6*45,ت:  42011:ول ا2د()ور ا62د4د .2
  ا4)3.س ا:#.-)= ٳ54 ((د-م $ر-,: )ط'4ب  أ.

  ر4)'ن ب. ((د-م ))روع #'2ون += ا4"
   3)'$:ج. إدارة )-زا2-: ا4

 )ؤ**'ت += $(4'مد. (2ظ-م ا

 (إ70,6 وا#دة): ؟*.ط&#,تف ا2*را.75 .- ,+ث . ;4ف 4*;ن أن <5رّ 3
  ل، ('-B $رضح، ا#(رٳأ. 

  اD,4ط ،(6C-را4، ب. ا4د+'ع $ن
:4'))*Eل، (د)-ر،ا4د+5 إ54 اF)-ج. ا 

 
 
 
 



 أدوات ا2*را.75 (3دة إ0,6,ت **;<7): *, ھ- ،*ن 40ن ا2*0)ر#,ت ا2),742. 4
   4و"-'ت ()/-ل أ.
   ا64ورة. ب
   ا*(را(-3-: اE(4'ل و,5. ج
   (C--د $'ت)و)3 -)د. د
   ا4(2د-د. ه
 ))روع ا#(4'دي (-(-ق. و

 (إ70,6 وا#دة) ا2*را.75، ا5)راح 2&5*ل 4*;ن أن 4;ون:. .- إط,ر ا()را)7464 5
  . 2'34'ن أو ر!-*.5 أ. 2ص -)-ر 4.*-'*: ا4&'):، -طرح $

   4Jر!-*ا4"ر4)'ن أو  ٲ$,'ء )ن(D--رات ()ر-&-:، -*.م 4&,و -((رحب. 2ص 
  )رت += و*'!ل ا:$Fم. -2ا4&'):،  4.*-'*: ج. 2ص -)-ر ا

   . 'دا'.- 234: ا4)را+&: -J"((د. 2ص ا#(راح (D--رات ()ر-&-:، 
 $)ل 4.&)ل ا4*.)= (ا4),'ھرات أو ا$(4')'ت ...)ه. 'ط: 

 

 (إ70,6 وا#دة) ا52,*ل ا2#,(م 2<6,ح ا2*را.75 ا58)را#,ت، ھذه *ن 40ن  . *, ھو6
  (piston)ا4-/و): د$م +=  أ. ا4-4ول $.5

  ا4*/'2:  ن) (C--د $'ت)و)3 -)د  ب.
 اM$("'ر "&-ن "&,,2' (ؤ'ذ ٲن ٲ)ل $.5 ،(ر-'ت (د-م ا4&د-د )ن ا4)(ج. (

 
.- إط,ر  ,ا):,ذھا2)- 4*;ن   و ھ- أ(,42ب ا2*1,ر;7  *, ا2*0)ر#,ت ا2),742، . *ن 40ن7

 (3دة إ0,6,ت **;<7):ا2د4*0راط74 ا2)1,ر;74 
  أ. ا4(4و-ت += ا2E(''"'ت

  (café-débat)ا4(2وة - ب. ا24('ش
  )focus groupes( "ؤر-:ج. )3)و$'ت 

  )*(("ل.4 رؤ-:د. ورش ا4&)ل $.5 
  ه. ا:,راب
 (&'و2-'تو. إ2)'ء ا4

 (إ70,6 وا#دة)ا2*4زا<74 ا2)1,ر;74؟ ذا)5<-. *,8
  -)/ن 3.4)&-'ت ا4)-.-: ا4(4و-ت $.5 )-زا2-: ا4)-.-:. ن--أ. 

  "-ن ا4)واط2-ن. 42'ف(م (وز-5 اO24('ت ا4&'): "'Mب. $2د)' -
 ا4)-.-:.3زء )ن ا4)-زا2-:  ٳO2'ق /-O--: 4)واط2-ن ")2'#): و(-د-دا)/ن ( طر-(:ج. 

 
 
  
 



 : (إ70,6 وا#دة)؟ا2د4*0راط74 ا;2;)رو<74 ھ-. 9
ا4))'ر/:  ل-2*(O'$ل "-ن ا4-/'م وا4)-/و)-ن، و(أ. ا*('دام )"/: ا:2(ر2ت 4ز-'دة ا4

  . '(=ا4)ؤ** )*.*لا4&'): += ا4
  )-.-: أو وط2-:.  ب. ا*('دام )"/: ا:2(ر2ت :3راء ا2(''"'ت

$"ر  (2ظم)(/ررة ا*(O('ءات )ن 'Fل  4.))'ر/: += ا4(رار ا4*-'*= ج. طر-(: 

 ا:2(ر2ت.

 : )<دف إ2= (إ70,6 وا#دة) 7واط<ا2* .ھ4>,ت10 
  ))'ر/: ا4)واط2-ن.(-د-د اO4'!ز += )*'"(: أ. 
$'دة )O(و-: +(ط  ،ة)&(د )/'4-'تٳ $.5 ا4,وء (*.ط "Qراء -نا4)واط2 دEءٳ . ب

  4.'"راء.
 ()'ر/-: 4.-/م += #,-: 23'!-:.طر-(: ج. 

 

 


